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Les  CARTES , DOCUMENTS ET SOURCES 
 
 
 
 

A. Cartes et Plans   
 
 
 
1.   La plus ancienne représentation d’un plan de Cheratte , qui nous soit connue , est la Carte manuscrite n° 64  
des Archives Générales du Royaume à Bruxelles (A.G.R.) , datée du milieu du 16e siècle , soit 1547. Certains 
chemins y sont mentionnés et leur nom indiqué . Des traces de divers sentiers sont représentées , ainsi que des 
limites approximatives de parcelles , comprenant certaines lettres et couleurs , indiquant de quelle juridiction ces 
terres sont dépendantes . Rappelons que cette carte a été dressée pour faire reconnaître la juridiction de Cheratte 
sur certaines terres revendiquées par Herstal , Argenteau ou Dalhem . . 
 
 

2. La carte de Ferraris nous montre quelques maisons réparties le long des routes et chemins de l’époque . 
Cette carte nous permet de visualiser le fait que de nombreuses maisons sont bien présentes dans ce 
quartier du Vinâve de Cheratte .  

 
 

 
 
 

3. Le relevé cadastral le plus complet et le plus ancien de Cheratte date de 1770 , et a été réalisé par 
l’administration autrichienne de Marie-Thérèse . Nous l’appellerons cadastre thérésien . Il n’est pas 
accompagné d’une carte et donne , pour chaque propriétaire de terrains situés à Cheratte , l’énoncé et la 
situation de chaque parcelle lui appartenant , sa superficie selon les anciennes mesures (grandes et 
petites verges , bonniers …) , ainsi que les noms des propriétaires des terrains ou le nom ancien des 
chemins qui bordent ces diverses propriétés. Les noms des lieux ou des chemins étant souvent imprécis, 
ou ayant évolué dans le temps , nous n’avons pas toujours eu la possibilité de situer exactement ces 
parcelles .  

 
 

4. Le plan cadastral détaillé , avec carte , le plus ancien , dit plan primitif , est celui préparé par 
l’administration des Voies et Chemins . Il date de 1835-40, puisqu’il mentionne encore la vieille église , 
détruite en 1838 et déjà la nouvelle , construite en 1836 . Il mentionne aussi le tracé de la nouvelle route 
Liège-Visé , construite vers 1840 . 



 
Les feuillets annexes au plan mentionnent , uniquement pour les terrains bordant les chemins , les noms 
des propriétaires . Les quatre plans de détail annexés à la carte ont un titre « Tableau des propriétaires 
des parcelles attenantes aux chemins » .  
Les chemins , sentiers … reçoivent un nom officiel administratif que nous mentionnerons . Ce nom 
n’est pas nécessairement celui sous lequel les habitants désignaient ces chemins . Par contre , le nom 
des lieux-dits est plus proche de la réalité vécue par les personnes de l’endroit . 
Chaque parcelle reçoit un numéro renvoyant à une section et à un numéro parcellaire cadastral . Les 
noms des lieux , des chemins , routes , ou lieux-dits sont repris sur ces plans qui perpétuent la mémoire 
des noms du passé. 

 
 

5. Le plan Popp , du nom d’un géomètre hollandais qui réalisa ce travail pour toutes les communes de 
Belgique , est daté de plus ou moins 1870 . Les feuillets annexes au plan mentionnent les noms , 
prénoms et parfois profession des propriétaires de tous les terrains , en attribuant à chaque parcelle sa 
superficie , la nature des propriétés et le revenu imposable , cadastre oblige . Les numéros des diverses 
parcelles cadastrales revoient à la numérotation du plan primitif des Voies et Chemins .  

 
6. Deux documents du cadastre , le premier daté du 12.4.1962 reprenant les bâtiments encore existants de 

la rue du Curé après les premières expropriations pour l’autoroute , le second , daté du 20.10.1978 
concernant l’arrêté de classement du périmètre du château , nous permettent de comprendre l’évolution 
des constructions à ces endroits .  

 
7.   Le plan cadastral de 2006 reprend la numérotation des parcelles , avec leur évolution depuis le plan 
primitif . Ce sont donc des parcelles fractionnées que nous retrouvons aujourd’hui , avec la mention du nom 
des lieux-dits et des rues qui sont d’utilisation aujourd’hui .  

 
 
 
A. Les Actes 
 
 
Les actes notariés de propriété , de vente ou d’échange , les actes d’héritage ou de partage de biens , les  
divers documents administratifs locaux nous ont aussi apporté matière à comprendre et situer certains biens , et à 
établir, lorsque faire se peut , la propriété de certaines parcelles ou maisons au cours du temps . Des actes sont 
ainsi utilisés , mentionnés depuis le 15e siècle .  
Ces documents sont conservés à plusieurs endroits , mais surtout aux Archives de l’Etat de Liège (A.E.L.)  ou 
dans d’autres fonds . Lorsque c’est utile , nous reprendrons certaines données les concernant .   
 
Certaines données viennent aussi de diverses publications ou travaux , que nous mentionnerons . Si l’un ou 
l’autre emprunt n’était pas mentionné , ce ne serait que le fait d’un oubli involontaire. Il faut rendre à chacun le 
fruit de son travail .  
 
 
 
B. Les Listes 

 
 
1.  La liste des électeurs généraux et communaux de la Commune de Cheratte , au 1er mai 1954 , nous renseigne  
les noms , prénoms et quelques autres détails des propriétaires ou locataires belges de plus de 21 ans  des 
maisons de Cheratte.  Malheureusement , cette liste est incomplète puisqu’elle ne reprend pas les noms des non-
électeurs (par exemple les personnes de nationalités autres que Belge) , pas plus que les noms des personnes de 
moins de 21 ans .  
 
Il en est de même pour celle de 1965 et celle du 1er mai 1972.  
 
 
2.  La liste des habitants de Cheratte , datée de 1977 , ainsi que celle datée de 1987 , nous permet de renseigner 
les occupants , donc pas nécessairement les propriétaires , des différentes maisons de Cheratte .  En général , ces 
listes ne mentionnent que les nom , prénoms et date de naissance des personnes habitant les maisons .  



 
 
3. Le listing cadastral des biens du charbonnage du Hasard de Cheratte nous permet de retrouver les divers  

biens et maisons appartenant à cette industrie locale , dans la quartier qui nous occupe . 
 
 
4. La liste des inscriptions des élèves à l’école des Sœurs et à l’école primaire Notre Dame de Cheratte – bas 

nous donne les noms et prénoms des élèves , parfois les dates de naissance , parfois aussi les adresses , le 
nom et le métier du papa , parfois le nom de la maman .  

 
5. Une liste , inattendue peut-être , est celle que nous pouvons trouver assez facilement dans les anciens 

annuaires du téléphone de la région liégeoise . Ceci concerne , évidemment , les années où le téléphone était 
assez répandu que pour pouvoir donner les noms d’une quantité appréciable de personnes habitant les 
quartiers qui nous intéressent .  

 
6. Les listes communales des Registres de Population , entre 1820 et nos jours , des habitants de Cheratte , 

classifiés par rue et numéros de maisons , nous ont permis de vérifier d’autres sources , de les compléter ou 
amender . Merci aux autorités de la Ville de Visé , qui nous ont autorisé , le 20.11.2008 , de consulter ces 
archives d’état-civil , précisément les registres de Population de l’ancienne commune de Cheratte .  

 
 

 
 
 
C. Documents et témoignages 

 
 
 Les nombreux documents , photos et archives en notre possession permettent d’avoir accès à une documentation 
nombreuse et variée qui concerne des domaines multiples de l’histoire de notre village de Cheratte.   
En puisant généreusement dans tous ces témoignages du passé , nous pouvons ainsi ramener au jour les images 
de ce qui a fait le Cheratte d’autrefois .   
 



 
  Tous nos remerciements vont aux habitants ou anciens habitants de ce quartier de Cheratte , qui par leurs 
photos , plans , documents de toutes sortes , mais surtout aussi leur fabuleuse mémoire , nous ont permis de 
retracer certaines caractéristiques du Vinâve de Cheratte , et ainsi d’en assurer la mémoire . 
 
Merci aussi à celles et ceux qui , par leur aide technique , ont permis la réalisation de ce document , notamment 
pour la réalisation des dossiers photos et des structures informatiques . Merci à mon fils Jean François pour ses 
conseils et son aide en matière informatique .  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



Les Routes et Chemins du Vinâve 
 
 
 
 
A.  Le ROYAL CHEMIN 
 
 
La carte n° 64 de 1547 nous montre le tracé d’une route qui vient de Wandre , passe entre l’ancienne église de 
Cheratte , la maison des échevins , la maison des Sarolea et la maison des Piroulle .  
Elle amorce ensuite un double virage gauche droite et descend vers « Basse Cheratte » . Là , après avoir suivi 
pendant une centaine de mètres l’actuelle rue de Visé , elle emprunte la « rue du Bec » puis la Petite Route , 
croise la Vieille Voie , pour rejoindre la rue Risack et , par la rue Entre les Maisons , monter vers Sabaré par la 
Voie Mélard. 
 
 
Sur les documents anciens , vente ou partages de biens , héritages ou autres actes administratifs ou notariaux , 
cette route porte le nom de « Royal Chemin » même si sa largeur ne doit pas dépasser les deux mètres.   
Ce Royal Chemin est qualifié de « chemin en mauvais état où les carrosses risquent de verser ».  C’est un 
chemin de terre , avec de profondes ornières , couvert de boue lorsqu’il pleut.  
C’est pourtant la route principale de la vallée de la Meuse , de ce côté de la Meuse. Elle vient de Jupille , passe 
par « Soverein Wandre » (actuelle rue des Marêts) , puis emprunte le tracé de l‘actuelle rue Neuville en 
traversant « Grand Wandre » . 
Cette route , qui longe la colline , à l’abri des inondations de la Meuse , gardera son tracé jusqu’à la construction 
entre 1835 et 1840 de l’actuelle « Rue de Visé » , qui rejoint Jupille à Cheratte , à travers d’anciennes 
campagnes.   
 

 
 
Lors de la construction de leur château , vers 1643 – 1645 , les Sarolea auraient établi , sur le Royal Chemin , 
une « barrière » , qui leur aurait permis la perception de taxes diverses sur la circulation de divers biens.  
A l’époque espagnole , les transporteurs de houilles de Liège ou Wandre par bateaux vers la Hollande , devaient 
payer une taxe de sortie au bureau espagnol de Navaigne . Les autrichiens , successeurs des espagnols , y 
ajoutèrent le bureau de Cheratte , situé à hauteur du passage d’eau . Si les transporteurs déchargeaient leurs 
houilles à la digue de Herstal , pour les acheminer , par voie de terre , jusqu’en aval de Navaigne , ils 
économisaient ainsi 27 pattars par charrée .  Ils évitaient ainsi les deux comptoirs sur la Meuse , car le trajet par 
route ne rencontrait aucun comptoir (A.G.C.R.F. liasse 5492) . Ce trajet se situait-il sur l’autre rive de la Meuse ?  
N’y avait-il pas de comptoir sur la route de Cheratte ?  
Sans doute que oui .  
 
 
L’arrière du château , qui ne comporte pas encore de tour au sud est , se voit relié , par une sorte d’arche , à un 
bâtiment érigé à l’arrière du château . On peut d’ailleurs voir , sur le premier plan cadastral , un important 



élargissement de la route à l’arrière du château , dont la largeur pouvait contenir facilement un bâtiment arrière , 
avec une entrée du château surmontée de cette pierre triangulaire portant les armes des seigneurs de Cheratte .  
La fonction de ce bâtiment n’est pas connue .  L’arche pourrait être un passage vers le château , où les services 
du seigneur pouvaient aussi tenir la douane et percevoir les droits de passage . 
 
Ce Royal Chemin passe donc , à cette époque , derrière la cour arrière du château , clôturée par ce bâtiment que 
l’on devine sur la gravure de Remacle Le Loup et dont la façade sud , bien présente sur l’aquarelle de Peelaert , 
montre une porte , perpendiculaire à la route et surmontée de la pierre triangulaire portant les armes de Gilles de 
Sarolea et de son épouse Catherine Piroulle . 
 
L’arche et la cour sont visibles sur le dessin de Remacle le Loup de 1744 : Vue de Cheratte à la Meuse (IRPA 
A115891) .  
La porte arrière est toujours présente sur l’aquarelle datée de mai 1826 du « château de Cheratte à Mr de Sarolea 
de Cheratte » due à  Auguste de Peelaert  , conservée au Cabinet Steimetz à Bruges.  La pierre qui surmontait 
cette porte est déposée au musée de Visé. 
 
La carte de Ferraris (régime autrichien) nous permet de constater que des maisons sont déjà bien construites le 
long des routes du quartier du Vinâve . 
 

 
 
 
B. Le CHEMIN DE LA CAMPAGNE DE WANDRE 
 
 
La carte de 1547 nous montre un chemin dont l’emplacement correspond à l’ancienne rue du Curé , dite aussi 
« Voie du Curé ».  Le chemin , après l’embranchement avec l’actuelle rue Bastin , se prolonge par la 
« Chessavoye » ou « Chessavoie » , puis rejoint un autre chemin provenant de la Vielle Voie et traversant la 
campagne parallèlement à la courbe de la Meuse.  
Il se prolonge vers le sud , rejoignant le passage d’eau de Wandre vers Herstal . 
 
Ce chemin , très important pour les habitants de Cheratte , leur permettait de rejoindre la Meuse et l’embarcadère 
de Wandre , où ils pouvaient charger ou décharger les marchandises provenant de Liège ou de Visé et 
Maestricht. .  
 
 



Dans des documents plus anciens (1507) , cette actuelle rue Césaro et son prolongement , l’actuelle rue du Curé , 
longeait une terre , le « Pré de Belfreu » qui appartenaient à la famille des Piroulle, famille qui compta plusieurs 
mayeurs de Cheratte.  
 
Dans la carte des Voies et Chemins , cette route porte la dénomination de Chemin n°10 . Il commence au coin du 
château Sarolea et , par un angle droit vers la gauche , il emprunte le tracé de l’actuelle Rue Bastin . 
 
Dans l’étude que nous réalisons , nous ne nous intéresserons qu’à la partie de ce chemin qui porte aujourd’hui le 
nom de rue Césaro , du nom de l’ancien précepteur du Roi des Belges Léopold III .  
 
 
 
C. Le CHEMIN DE CHERATTE AU HAMEAU DE RABOSEE 
 
 
Sur la carte des Voies et chemins de Cheratte , un chemin joint le Vinâve à la campagne de Rabosée.  
Il porte le n° 39. Il passe au sud de l’ancienne église , après les parcelles 198 (783) et 199 (785) , puis à travers la 
parcelle 178 (767) , en traversant direction sud-est les prés derrière le bois de Saint Etienne . Son départ se situe 
entre deux maisons de l’ancienne partie de la rue de Visé , devenue rue Mathieu Steenebruggen . 
Ce sentier mesure 1,80m de large ( 2,30m à l’entrée du chemin ) et 595 m de long , pour une superficie de 10 
ares et 91 ça . 
 
Ce chemin apparaît déjà sur la carte de 1547 , où il abouti au château de Rabosée.  On le devine sur l’aquarelle 
de 1826 , longeant le mur de l’ancien cimetière. 
 
Il a aujourd’hui complètement disparu dans les travaux de l’autoroute vers Aix-la-Chapelle , sauf sa partie 
supérieure qui traverse encore les prairies de Rabosée .  L’endroit où il rejoignait la rue Steenebruggen est 
devenu , aujourd’hui , l’entrée de la maison Godenne ( 786 bis) . L’actuel propriétaire de cette maison a-t-il 
racheté ce passage à la Commune , ou occupe-t-il un terrain communal comme c’est parfois le cas ailleurs aussi?   
 
 

 
 
 



 
D. Le SENTIER DU FOND DES SARTS 
 
Portant le n° 35 sur la carte des Voies et Chemins , il est appelé Chemin de Cheratte à Saive – Parfondvaux .  
Il part du Fonds du Vivier en traversant la parcelle 177 (788) , puis traverse la parcelle 179 (765 b) , qui occupe 
pratiquement tout le Grand Sart , puis les parcelles 169 et 149 . Il a une largeur de 1,80m pour une longueur de 
577 m , et une superficie de 10 ares et 39 ça .  
 
 
 
 
E. Le CHEMIN DE LA HEYEE 
 
La carte des Voies et Chemins renseigne ce chemin sous le n° 7 ,  comme le Chemin de Cheratte au Hameau de 
Hoignée , ou Chemin de la Heiée .  
Il traverse les parcelles 21 à 30 et 1 à 5 . Il a 3,50m de large et 538 m de long , pour une superficie de 20 ares et 
81 ça . Sa largeur , le double de celle des chemins n° 35 et 39 , montre que c’était un chemin important , 
puisqu’il rejoignait le « centre » du village de Cheratte au hameau de Hoignée .   
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



LA COLLINE DU BOIS DE LA DREVE ET LA GRANDE 
ALLEE 
 
 
Au sud de Cheratte bas , à la limite de Wandre , la rue de Visé prend , vers 1960 , le nom de rue Mathieu 
Steenebruggen , du nom d’un jeune homme abattu par les Allemands , dans le bois de la Drève , à la fin de la 
guerre 1940 – 1945 . Un monument lui est d’ailleurs consacré , rappelant sa mémoire , élevé là où son corps a été 
retrouvé. 
 
C’est à la limite entre Wandre et Cheratte que commence le Vinâve de Cheratte.  Il a subi de très importantes 
transformations , dans les cinquante dernières années , principalement lors des travaux de l’autoroute vers Aix-
la-Chapelle . C’est ce qui m’a décidé d’en écrire l’histoire . 
 
 
Ce tronçon de route est bordé , à l’est , par le Bois de la Drève , appelé aussi Bois Saint Etienne , du nom du 
saint patron de la paroisse de Wandre. 
 
Le plan des Voies et chemins de Cheratte (vers 1835 – 1840) ne porte à cet endroit nulle mention de maison , pas 
plus qu’il ne donne les noms des propriétaires des terrains , qui n’ont d’ailleurs pas de numérotation à cet 
endroit.  Rappelons cependant que les réalisateurs de ce plan ne s’intéressent qu’aux terrains et maisons qui 
bordent un chemin ou une route répertorié sur ce plan . Chaque voie est ainsi numérotée , nommée et des 
annexes donnent plusieurs renseignements sur ces voiries , telle la longueur , la largeur , la superficie , les noms 
des propriétaires des terrains et maisons … 
 

 
 
Le Plan Popp , vers 1870 , nous y renseigne quatre terrains et une maison . Ces terrains appartiennent , du sud au 
nord , les deux premiers à Anne Barbe Brodelet , épouse de Pierre François Christianne , tailleur à Wandre . La 
parcelle 773 , une terre , a une contenance de 8,70 ares et la parcelle 774 , un bois , a une contenance de 3,40 
ares.  Le troisième terrain , pourvu d’une maison , appartient à Henri Dehogne , garde rivière à Cheratte . La 
parcelle 772 d , une terre , a une contenance de 1a , 50 ares et la petite maison 772 e compte 60 centiares . Le 
quatrième terrain appartient à Evrard Dupont , professeur à Liège . La parcelle 772 c est une terre d’une 
contenance de 6 ,30 ares .  
 
Ces maisons et terrains bordant le bois Saint Etienne , semblent appartenir à Wandre . Et pourtant , c’est déjà 
Cheratte .   
 



Nous avons choisi , tout à fait arbitrairement , de nommer les divers terrains et maisons d’après les noms de leurs 
propriétaires ou occupants, en leur attribuant le nom de la rue et le numéro repris sur la liste des électeurs 
communaux du 1er mai 1954 . Lorsque ce n’était pas possible , ou peu indicatif , nous avons repris les 
dénominations de locataires ou propriétaires encore plus ou moins connus , permettant de « situer » plus 
facilement la maison en question .  
 
En 1881 , toutes les rues de Cheratte bas portent le nom de « Rue Chaussée » . Chaque numéro de maison ne 
correspond pas nécessairement , comme aujourd’hui , à une maison , mais parfois à une famille habitant cette 
maison . Il n’est donc pas rare de voir le même bâtiment porter , en même temps , deux numéros parce qu’il 
abrite deux familles .  Ceci , bien entendu , ne facilite pas le travail d’attribution des familles à une maison .  
 
Dans les années 1900 , les rues qui deviendront la rue M. Steenebruggen , rue de Visé , rue du Curé , rue Sur les 
Sarts , rue Heyée , portent toutes comme seul nom  « Rue de Cheratte » . Certaines maisons sont encore 
renseignées sous l’ancien nom de « Rue Chaussée » .  
 
Les numéros des maisons sont donnés en fonction d’un ordre qui n’a plus rien à voir avec ce qu’il est devenu par 
la suite , où les maisons d’un côté portent les n° pairs et celles de l’autre côté portent les n° impairs .  
En 1900 , les n° sont donnés presqu’à la suite l’un de l’autre , en partant de Wandre jusqu’à la drève , puis de la 
drève jusqu’à ce qu’on arrive aux divers croisements avec d’autres routes , que l’on remontera jusqu’au bout de 
ces routes , avant de reprendre la suite pour la route suivante , avant de revenir à la grand route .  
Une logique pour l’époque , qui ne correspond plus à notre logique d’aujourd’hui , mais qui nous cause 
problème dans le sens où nous ignorons à quel moment précis la nouvelle logique a remplacé l’ancienne , donc 
où les numérotations ont changé du tout au tout , avec aussi de nouveaux noms pour les différentes portions de 
route .  
 
Nous indiquons , pour chaque maison , l’évolution de la numérotation et les époques auxquelles ces numéros 
correspondent . Il peut y avoir l’une ou l’autre erreur , les témoins ne sont pls là pour nous donner leur 
témoignage . Nous avons essayé de rendre la numérotation la plus juste possible .  
 
Nous avons choisi , lorsque c’était possible , de privilégier le fait qu’une famille , installée dans une maison , y 
restait plus qu’elle n’en changeait , ceci avec des exceptions évidemment . Nous avons donc misé sur la présence 
plus ou moins continue des familles dans les maisons et attribué les n° selon les familles occupant les maisons .  
 
 
 

F. La MAISON GALERE – LOYEN 
 
 
1881-1890 : n° 1 rue Chaussée 
1891-1900 : n° 1 rue de Cheratte  
1901-1910 : n° 2 rue de Cheratte  
1911-1920 : n° 2 rue de Visé 
1921-1930 : n° 2 rue de Visé 
1931-1947 : n° 2 rue de Visé 
1948-1960 : n° 2 rue de Visé , puis n° 2 rue M. Steenebruggen 
Détruite vers 1990 
 
 
Le plan des Voies et chemins de Cheratte (vers 1835 – 1840) ne porte à cet endroit nulle mention de maison , pas 
plus qu’il ne donne les noms des propriétaires des terrains , qui n’ont d’ailleurs pas de numérotation à cet 
endroit.   
 
Le Plan Popp , vers 1875 , nous renseigne un terrain 773 appartenant à Anne Barbe Brodelet , épouse de Pierre 
François Christianne , tailleur à Wandre . La parcelle 773 , une terre , a une contenance de 8,70 ares et la parcelle 
774 , un bois , a une contenance de 3,40 ares.   
 
Une photo « Wandre . Route vers Cheratte » , édition Vannevel , montre la route de Wandre vers Cheratte vers 
1900.  



Trois maisons y figurent , bâties , la première sur le terrain Brodelet et les deux autres sur le terrain Dehogne . La  
dernière maison , seule ,existe encore aujourd’hui . La première a été détruite . La deuxième a été rasée et 
reconstruite .  
 

 
 
La première maison , appelons-la la Maison Galère , a été construite entre 1870 et 1900 , puisque ne figurant pas 
au plan Popp.   
C’est une maison de briques à un étage avec toiture à double pente, garnie d’une corniche avancée. Au rez-de-
chaussée , une porte centrale est entourée de deux fenêtres avec appui en pierre de taille. Le dessus de la porte est 
en pierre de taille , ainsi que le seuil.  A l’étage , trois fenêtres sont en alignement avec la porte et les fenêtres du 
rez-de-chaussée.   
Le bas du mur de façade est peint de couleur claire jusqu’à mi hauteur sous les fenêtres. 
La photo ne montre pas de cheminée , mais on peut raisonnablement en supposer une à l’extrémité sud de la 
toiture.  Cette maison a été détruite , il y a deux ans. 
 
On peut voir , sur le mur nord de cette maison , qui a été conservé comme mur mitoyen avec la maison suivante , 
les traces des portes et fenêtres latérales , qui ont été bouchées à la construction de la maison suivante.  
Un petit passage latéral conduisait à un jardinet .  
 

 



 
La photo « Vervier-Walthéry », vers 1954 , nous montre le mur sud de la maison . Première maison de Cheratte , 
apparaissant après le baraquement de planches qui a fait place depuis au monument aux résistants de la guerre 
40-45 de Wandre et Cheratte , elle est plus basse que la suivante , est dotée d’un toit à double pente avec une 
cheminée centrale . Le mur sud est aveugle et recouvert d’un crépis clair . Une barrière au sud du bas de ce mur , 
clôture un accès latéral.  Il semble qu’un petit trottoir précède la maison.  Une plaque , mentionnant un débit 
d’essence , sur une des maisons suivantes , montre que le garage Lemouche existait déjà à cette époque .  
 

 
 
   
-    Le Registre de la Population de Cheratte 1881 – 1890 , nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 1 de la Rue Chaussée .  
 
Catherine Gabriel , née à Noorbeeck (PB) en 1824 , veuve de Jean Bisschop , habite le n° 1 rue Chaussée . Elle a 
quatre enfants .  
Pierre Guillaume Bisschop , né à Wandre en 1861 , est armurier , comme son frère Jean François Bisschop le 
11.5.1868 .  
Elisabeth Bisschop , née à Wandre le 29.1.1863 , est servante . 
Jeanne Bisschop , née à Wandre le 18.8.1865 , part en service à Liège le 6.4.1887 .  
Catherine Gabriel décède le 8.3.1888 .  
 
 
-    Le Registre de la Population de Cheratte 1891 – 1900 , nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 1 de la Rue de Cheratte .  
 
François Deby , né à Cheratte le 1.5.1855 , fils de Pierre et de Marie Gillon , ouvrier armurier , épouse à Cheratte 
le 23.10.1880 , Anne Marie Bisschops , née à Wandre le 29.3.1859 , fille de Jean et de Jeanne Catherine Gabriel.  
Elle est inscrite à Cheratte venant de Wandre le 11.3.1872 .  
Ils habitent le n° 1 de la rue de Cheratte avec leurs cinq enfants . 
Catherine Deby est née à Cheratte le 13.1.1882 .  
Marie Elisabeth Deby , née à Cheratte le 23.2.1884 , décède le 10.5.1894 .  
Jeanne Françoise Deby est née à Cheratte le 15.6.1885 , comme sa sœur Marie Jeanne Deby , le 18.5.1895 . 
Maurice Pierre Joseph Deby est né à Cheratte le 26.9.1899 . 
Les deux frères d’Anne Marie Bisschops vivent un moment avec eux .  
Pierre Guillaume Bisschops , né à Wandre le 6.1.1861 , armurier , inscrit à Cheratte le 11.3.1872 venant de 
Wandre , belge par option le 15.6.1894 , épouse à Wandre le 3.11.1894 Marie Françoise Lenoir , et quitte le n° 1 
rue de Cheratte . 
Jean François Bisschops , né à Wandre le 11.5.1868 , belge par option le 15.6.1894 , ouvrier armurier , épouse le 
2.11.1895 Elisabeth Crenier et quitte le n° 1 de la rue de Cheratte .  
 



Marie Elisabeth Mertens , née à Eupen (Prusse) le 25.5.1821 , veuve de Gérard Wilket , vient de Liège le 
27.4.1878 habiter , comme logeuse , le n° 1 rue de Cheratte . Elle décède le 1.9.1896 .    
Marie Elisabeth Réel , née à Wandre le 12.12.1869 , couturière , vient , comme logeuse , habiter le n° 1 rue de 
Cheratte , venant de Wandre le 7.10.1896 .  
 
Jean Gérard Hubert Weertz , né à Fouron St Martin le 23.6.1855 , journalier , épouse à Saive le 24.10.1888 
Marie Thérèse Leruitte , née à Saive le 12.8.1866 .  Ils viennent de Wandre le 21.3.1898 , habiter le n° 1 rue de 
Cheratte avec leurs deux enfants .  
Marie Thérèse Weertz est née à Wandre le 28.9.1895 .  
Françoise Maria Weertz est née à Cheratte le 2.6.1899 .  
La famille part à Wandre rue de Visé le 7.3.1900 .  
 
Michel Schurgers, né à Gronsveld (PB) le 19.10.1850 , ouvrier houilleur hollandais , fils de Nicolas et 
d’Elisabeth Theunissen , veuf en premières noces de Gérardine Joseph Lenoir , épouse à Wandre le 8.12.1892 
Marguerite Elisabeth Gérens , née à Wandre le 24.9.1849 , veuve de Pierre Radermackers , fille de Jacques et de 
Marguerite Elisabeth Lechanteur , de nationalité hollandaise . 
Ils ont chacun un enfant . 
Jean Nicolas Schurgers est né à Cheratte le 13.8.1887 . 
Marguerite Marie Agnès Rademackers est née à Wandre le 19.11.1888 .  
Toute la famille vient de Wandre le 6.3.1900 habiter le n° 1 de la rue de Cheratte . 
 
 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1901 – 1910 , nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 1 de la Rue de Cheratte .  
Michel Schurgers , ouvrier houilleur hollandais , et son épouse Marguerite Elisabeth Gérens , tous deux de 
nationalité hollandaise , habitent le n° 1 rue de Cheratte avec leurs deux enfants : Jean Nicolas Schurgers et 
Marguerite Marie Agnès Rademackers .  
Ils repartent à Wandre rue Bastin 79 le 20.3.1903 .  
 
Alexis Jérôme Luc , né à Alnein Longwilly le 1.8.1841 , ouvrier terrassier , fils de Charles Louis et de Marie 
Elisabeth Stephen , épouse à Longwilly le 25.11.1863 Félicité Joseph Genon , née à Mabompré le 22.7.1838 , 
fille de Jean Joseph et de Marie Joseph Ponciany .  
Ils viennent de Wandre rue Borguet 86 le 16.4.1903 habiter le n° 1 de la rue de Cheratte avec leur fille . 
Félicité Joseph Luc est née à Mabompré le 10.4.1878 .  
La famille part habiter Herstal place Licour 205 le 7.3.1905 .  
 
Noël Joseph Radoux , né à Herstal le 21.2.1875 , fils de François et de Jeannette Requilé, ouvrier tourneur en fer, 
épouse à Wandre le 19.12.1901 Marie Anne Jeanne Goffin , née à Wandre le 29.1.1880 , fille de Lambert Henri 
Joseph et de Marguerite Mawet . Ils ont un enfant . 
François Joseph Radoux est né à Wandre le 27.12.1902 . 
Ils viennent de Wandre rue de Visé 114 habiter le n° 1 de la rue de Cheratte le 23.3.1905 . 
La famille part habiter Wandre rue de Visé 115 le 19.3.1906 .  
 
Marie Elisabeth Réel , née à Wandre le 11.12.1869 , fille de Pierre et de Marie Elisabeth Mounard , couturière 
célibataire puis institutrice , habite la maison n° 1 rue de Cheratte avec son frère Jean Joseph Réel , né à Wandre 
le 28.10.1880 .  
Marie Réel part à Wandre rue de Visé 188 le 13.6.1901 , pour revenir à Cheratte le 4.12.1906 et repartir à 
Poulseur avenue A. Hausman le 12.7.1907 comme servante . Elle est réinscrite à Cheratte le 27.2.1908 .  Elle 
repart habiter Wandre rue Trixhay le 13.5.1908 .  
Jean Réel , nommé tuteur de Jean Guillaume Mounard à Cheratte , part habiter Wandre rue de Visé 188 le 
13.6.1901 .  
 
 
 Jean Guillaume Crêmes , né à Cheratte le 14.10.1850 , ouvrier houilleur , fils de Jean Guillaume et de Marie 
Joseph Grandjean , est veuf de Marie Joseph Demeuse .  
Il vient habiter le n° 1 de la rue de Cheratte en 1908 , étant venu habiter de Wandre à Cheratte le 5.8.1887 , avec 
son fils Joseph Crêmes , né à Wandre le 20.7.1886 , ouvrier armurier puis ouvrier mineur . Ils partent ensuite 
habiter rue de Cheratte Sartay n° 300 .  
Jean Guillaume Crêmes part habiter Verlaine rue Hamente 17 le 18.4.1910 .  



Joseph Crêmes part habiter Liège rue Large 17 le 18.4.1910 .    
 
 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1911 – 1920, nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 2 de la Rue de Visé .  
 
François Deby et son épouse Anne Marie Bisschops habitent le n° 2 de la rue de Visé avec leurs trois enfants . 
Jeanne Françoise Deby , religieuse dominicaine , part au Couvent Saint Croix à Noorbeck le 2.2.1920 .  
Marie Jeanne Deby , servante , épouse à Cheratte le 23.7.1921 , Paul Joseph Narinx , né à Fexhe Slins le 
4.9.1895 , d’origine hollandaise , belge par option à Fexhe Slins le 17.5.1914 , fils de Pierre et de Marie Engels , 
soldat au 3e Corps d’Armée à Namur , ouvrier de chemin de fer , demeurant à Fexhe Slins rue Anixhe 57 
jusqu’au 26.7.1921 .  Elle était partie en service à Spa rue Brixhe 39 le 10.3.1920 .  
Maurice Pierre Joseph Deby est né à Cheratte le 26.9.1899 . 
 
Marie Elisabeth Réel , née à Wandre le 11.12.1869 , fille de Pierre et de Marie Elisabeth Mounard , couturière , 
vient de Wandre rue du Pont 102 habiter le n° 2 de la rue de Visé le 23.6.1915 .  
Toussaint Franquet , né à Liège le 19.12.1897 , estampeur , vient de Wandre rue de la Xhavée 7 le 9.5.1915 
habiter le n° 2 de la rue de Visé .  
Ils partent habiter Wandre rue de Visé 39 le 2.10.1916 .  
 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1921 – 1930, nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 2 de la Rue de Visé .  
 
François Deby , armurier , et son épouse Anne Marie Bisschops habitent le n° 2 de la rue de Visé avec deux 
enfants . 
Marie Jeanne Deby et son époux Paul Joseph Narinx , ouvrier de chemin de fer , habitent avec eux . Ils partent à 
Wandre rue Bastin 96 le 13.7.1923 , pour en revenir rue de Visé 2 le 14.12.1923 .  
Maurice Pierre Joseph Deby , ouvrier de chemin de fer , puis ouvrier boulanger puis ouvrier d’usine , handicapé 
de la vue , tiendra magasin d’alimentation de l’autre côté de la route . Il épouse à Wandre le 24.5.1930 Elisabeth 
Augustine Delvaux , née à Wandre le 17.11.1897 . Elle vient de Wandre rue de la Meuse 8 le 31.5.1930 , habiter 
le n°2 de la rue de Visé .  
 
Dieudonné Joseph Donnay , né à Cheratte le 22.7.1858 , ouvrier gazier , fils de Jean Pierre et de Anne Marie 
Xhéneumont , épouse à Wandre le 11.7.1896 Jeanne Bisschops , née à Wandre le 18.8.1865 , fille de Jean et de 
Jeanne Catherine Gabriel . Ils habitent le n° 2 rue de Visé , venant de Liège rue Raikem 3 le 14.3.1923 .  Elle 
décède à Cheratte le 4.8.1923 .  
Il se remarie à Liège le 23.5.1925 avec Anne Marie Warler , née à Cronenburg – Aix la Chapelle (All) le 
12.5.1870 , fille de Pierre et de Elisabeth Hohn , veuve de Nicolas Jeukens . Il part habiter Liège rue Firket 15 le 
2.6.1925 .  
 
Guillaume Joseph D’Heur vient habiter le n° 2 de la rue de Visé le 1.9.1923 , venant de la maison en face , rue 
de Visé 3 .  
 
Léopold Woit vient y habiter , venant de rue de Visé 27 le 3.3.1927 .  
 
Joséphine Marie Gertrude Doyen , née à Wandre le 1.7.1878 , boutiquière célibataire , fille de Michel et de 
Marie Dieudonnée Waoury , habite la maison n° 2 de la rue de Visé . Elle vient de Wandre rue d’Elmer 108 le 
1.10.1928 .   
Son frère Antoine Léopold Joseph Doyen , né à Wandre le 22.4.1882 , célibataire , part pour Wandre rue de Visé 
120 , le 14.1.1931 .  
Habite avec eux Germaine Marie Dieudonnée Utens , née à Wandre le 27.5.1906 , employée , fille naturelle de 
Joséphine Doyen , reconnue par son père Jean Henri Hubert Utens .  
 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1931 – 1947, nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 2 de la Rue de Visé .  
 



Joséphine Marie Gertrude Doyen , négociante célibataire , habite la maison n° 2 de la rue de Visé , avec son frère 
Antoine Léopold Joseph Doyen , invalide pensionné .  Antoine Doyen vient de Wandre rue de Visé 99 , le 
10.12.1935 . Ils partent à Wandre , le 17.2.1939 ,  rue de Visé 163 pour Joséphine , et rue de Visé 148 pour 
Antoine . 
Germaine Marie Dieudonnée Utens , employée , part à Wandre rue de Visé 120 , le 14.7.1931 .  
 
Jacol  Klepper habite la maison n°2 , venant de la rue de Visé 8 le 15.3.1934 , comme logeur .  
 
Gustave Albert Vandevelde , célibataire , maçon , né à Munchzwalm le 21.9.1903 , fils de Oscar et de Hermine 
Fede , vient de Couillet rue de Chatelet 414 , le 1.12.1934 , comme logeur . Il décède à Liège le 31.5.1936 .   
 
Narciso Stecca , célibataire , né à Galzignano (Italie) le 16.3 .1906 , terrassier , fils de Giuseppe (dcd) et de 
Petronilla Mari , vient de Jumet rue de Mons 7 , le 18.12.1934 , comme logeur . Il part , sans laisser d’adresse , le 
16.10.1948 .  
 
Angelo Fornatte habite aussi , comme logeur , la maison n° 2 de la rue de Visé le 13.3.1935 . 
 
Maurice Pierre Joseph Deby , né à Cheratte le 26.9.1899 , fils de François et de Anne Marie Bisschop , ouvrier 
réviseur puis crossier , s’est marié à Wandre le 24.5.1930 avec Elisabeth Augustine Delvaux , née à Wandre le 
17.11.1897 , journalière , fille de Joseph et de Marie Joseph Crème . Ils viennent de Wandre rue Neuville 26 le 
24.3.1939 et partent habiter Wandre rue de Visé 163bis le 23.7.1943 .  
 
Marie Jeanne Arien , née à Wandre le 23.3.1905, ouvrière d’usine , fille de Jean François et de Catherine Pirotte, 
se marie à Wandre le 13.9.1924 avec Félix Pierre Joseph Brouwir .  Elle vient avec son fils François Pierre 
Gilbert Brouwir , né à Oupeye le 13.8.1932 , habiter le n° 2 de la rue de Visé , venant de Wandre rue Henri de 
Louvain 13 le 20.7.1939 .  Félix Brouwir est resté habiter à Oupeye .  
Marie Jeanne Arien et son fils partent habiter Wandre rue Bastin 105 le 8.4.1940 .  
 
Marguerite Magnée , née à Jupille le 20.9.1885 , fille de Théodore Joseph et de Marie Joseph Piedboeuf , est 
veuve de Jean Jacques Hendrick , né à Wandre le 26.4.1860 . Ils se sont mariés à Jupille le 23.5.1885 et il est 
décédé le 22.7.1922 . Elle vient habiter le n° 2 de la rue de Visé le 9.5.1940 , venant de Wandre rue du Pont 143 , 
pour retourner à Wandre rue du Pont 177 , le 16.11.1940 .  
 
Guillaume Laurent Henri Galère , né à Richelle le 11.6.1888 , fils de Joseph et de Anne Marie Rion , ouvrier 
mineur puis ouvrier d’usine , s’est marié avec Catherine Joséphine Jowat , née à Herstal le 5.2.1894 , fille de 
Lambert Gilles et de Martine Joséphine Leveau .  Ils viennent de Wandre rue de Visé 130 le 5.7.1943 .  
Ils ont trois enfants . 
Joseph Lambert Albert Galère , né à Richelle le 25.1.1917 , manœuvre d’usine , s’est marié à Cheratte le 
4.10.1945 , avec Maria Joséphine Léontine Loyen , née à Herstal le 16.2.1920 , servante , fille de Joseph Pascal 
et de Marie Louise Wynen . Elle vient de Liège rue du Chestret 14b le 9.10.1945 . Ils ont un fils Michel Jean 
Louis Galère , né à Cheratte le 13.8.1948 .  
Pierre Louis Galère , né à Richelle le 4.4.1921 , ouvrier d’usine , s’est marié à Libin le 11.5.1946 , avec 
Clémence Marie Joséphine Danguy , née à Libin le 26.6.1926 . Ils partent habiter Wandre rue Neuville 142 , le 
20.5.1946 .  
Un neveu , Victor Jean Joseph Jowat , né à Wandre le 22.12.1920 , ouvrier bétonneur , célibataire , fils de 
Maximilien et de Marie Jeanne Rahier , vit avec eux . Il vient de Wandre rue de Visé 130 le 5.7.1943 , pour 
retourner à Wandre rue de Visé 87 le 30.10.1944 .  
 
La famille Jowa Rahier viendra cohabiter la maison n° 2 de la rue de Visé le 1.1.1945 , venant de la rue de Visé 
4 à Cheratte .  Maximilien Barthélemy Jowa , né à Wandre le 27.5.1890 , ouvrier mineur , fils de Lambert Gilles 
et de Martine Joseph Leveau , s’est marié à Wandre le 16.12.1912 , avec Marie Jeanne Rahier .  Il est veuf à 
Jupille le 23.3.1933 .  Il a une fille Marie Joséphine Jowa , née à Wandre le 11.3.1928 . 
Maximilien Jowa décéde à Cheratte le 21.1.1945 . Sa fille Marie Joséphine part habiter Jupille rue du Couvent 
184 , le 25.1.1945 .  
 
 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1948 – 1960, nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 2 de la Rue de Visé , puis le n° 2 de la rue M. Steenebruggen . .  
 



Guillaume Laurent Henri Galère et son épouse Catherine Joséphine Jowat habitent le n° 2 rue de Visé .    
Son fils Michel Alphonse Galère , né à Richelle le 24.1.1928 , habite avec eux .  
Guillaume Galère décède à Cheratte le 29.1.1948 et Catherine Jowa à Cheratte le 25.10.1948 .   
 
Joseph Lambert Albert Galère , manœuvre d’usine puis ouvrier burineur , et son épouse Maria Joséphine 
Léontine Loyen habitent le n° 2 rue de Visé .  Ils ont deux fils Michel Jean Louis Galère et Roger Joseph 
Guillaume Galère , né à Cheratte le 2.2.1953 . Ils ont aussi une fille Marie Claire Marguerite Joséphine Galère , 
née à Cheratte le 28.9.1954 .  Ils partent tous les cinq habiter Herstal Thiers des Monts 80 le 22.2.1955 .   
 
Melchior Henri Jean Joseph Barthélemy Hendrick , né à Liège le 2.4.1914 , ouvrier mineur pensionné , fils de 
Melchior Jean Hubert et de Elise Strack , a épousé à Pont à Celles le 23.2.1946 , Alberta Désirée Gislaine  
Dubois , née à Visvielle (Hainaut) le 3.10.1923 , fille de Isaac Joseph Ghislain et de Marie Henriette Ghislaine 
Mitelet . Elle est divorcée de Alfred Deshayes à Viesville le 26.3.1945 .  
Ils habitent le n° 2 de la rue de Visé , avec leurs 6 enfants , venant de Wandre rue Neuville 65 le 16.3.1955 .  
Lisette Marie Julie Victoire Hendrick est née à Wandre le 16.4.1946 . 
Paula Micheline Ghislaine Hendrick est née à Wandre le 30.7.1947 . 
Jean Célestin Albert Melchior est né à Wandre le 6.6.1949 . 
Marie Louise Elisabeth Hendrick est née à Wandre le 12.7.1950 . 
Marie Thérèse Hendrick est née à Wandre le 24.10.1952 . 
Albert Jean Melchior Hendrick est né à Wandre le 13.1.1954 .  
Ils repartent à Wandre rue Paire Maquet 22 le 3.11.1955 .  
 
Michel Alphonse Galère , fils de Guillaume Laurent et de Catherine Jowa , né à Richelle le 24.1.1928 , ouvrier 
mineur puis ouvrier soudeur , se marie à Wandre le 28.1.1950 , avec Reine Odile Léonie Warzée , née à 
Andenne le 9.9.1933 , fille de Félix Jules Joseph Ghislain et de Maria Léonie Hecq . Ils sont partis habiter 
Wandre , rue Neuville 196 , le 31.1.1950 . Ils reviennent habiter la rue de Visé 2 le 18.11.1955 , venant de 
Wandre rue Bastin 87 . La famille partira habiter Herstal rue Fernand Stevens 20 le 30.5.1960 .  
Ils ont deux enfants . Daniel Jean Pierre Guillaume Félix Galère est né à Wandre le 16.8.1950 et Serge Sylvain 
Galère est né à Wandre le 26.6.1955 .  
Maria Léonie Hecq , née à Ways (Brabant) le 10.1.1909 , fille de Emile et de Léonie Antoinette Ghislaine 
Anciaux , est veuve de Félix Jules Joseph Ghislain Warzée , né à Andenne le 19.4.1907 et décédé à Wandre le 
8.10.1951 . Elle vient habiter aussi la maison le 18.11.1955 , venant de Wandre rue Bastin 87 . Elle part à Herstal 
le 30.5.1960 . 
 
Edouard Joseph Pirotte , né à Wandre le 3.3.1934 , ouvrier d’usine , fils de Barthelemi Gilles et de Joséphine 
Armande Putters , épouse à Wandrele 21.12.1957 , Léopoldine Elise Julienne Ghislaine Latinne , née à Racour le 
22.11.1935 , fille de Georges Louis et de Germaine Irène Olga Marchal , femme d’ouvrage , puis sans profession 
en janvier 1960 .  Ils ont deux enfants .  
Marie José Pirotte est née à Hermalle / Argenteau le 9.2.1960 , comme sa sœur Sylviane Henriette Pirotte le 
5.11.1961 .  
Ils habitent le n° 2 de la rue de Visé puis de la rue M. Steenebruggen le 4.7.1960 , venant de Wandre rue de Visé 
233 .  Sylviane Pirotte vient y habiter le 5.11.1961 .  
 
En 1977 , les maisons de la rue Steenebruggen commencent au n° 6 . Ce relevé ne concerne que les personnes 
pouvant voter , donc si une maison est occupée par un non belge , elle n’est pas reprise sur cette liste de 1977 . 
 
Il y a encore une maison à cet endroit en 1987 , les maisons de cette rue commençant au n° 2. 
Les occupants de cette maison en 1987 , le n° 2 de la Rue M. Steenebruggen ,  sont Antoine Martial Léon 
Nicolas , né le 29.4.1949 et ses enfants , Christian Léon Marc Nicolas , né le 21.3.1972 , Patrick Joseph Jean 
Marie Nicolas , né le 26.8.1973 et Richard Julien Henri Nicolas , né le 27.6.1975 .  
 
La parcelle cadastrale actuelle de ce terrain , porte le n° 773 r . Le terrain derrière la maison , un mélange de 
taillis et de bois , porte le n° 773 h. 
 



 
 
 
 
 
Actuellement , on n’en voit plus que le mur mitoyen avec la maison suivante , ce qui permet de se faire une idée 
quant à la hauteur de la maison , sa profondeur , l’emplacement des diverses pièces et celui des portes et fenêtres 
anciennes .  Le fait qu’une porte et des fenêtres apparaissent dans ce mur prouve que cette maison était isolée de 
la suivante , soit par un terrain , soit par un passage latéral .  
 
 



 
G. La MAISON LONGLE – DEBY 

 
 
1891-1900 :  pas encore construite 
1901-1910 : n° 2 rue de Cheratte  
1911-1920 : n° 4 rue de Visé 
1921-1930 : n° 4 rue de Visé 
1931-1947 : n° 4 rue de Visé ( n° 6 réservé pour le garage) 
1948-1960 : n° 4 rue de Visé , puis n° 4 rue M. Steenebruggen 
1960 à 2010 : n° 4 rue M. Steenebruggen 
 
 
Le plan des Voies et chemins de Cheratte (vers 1835 – 1840) ne porte à cet endroit nulle mention de maison , pas 
plus qu’il ne donne les noms des propriétaires des terrains , qui n’ont d’ailleurs pas de numérotation à cet 
endroit.   
 
Le Plan Popp , vers 1875 , nous renseigne un terrain 773 appartenant à Anne Barbe Brodelet , épouse de Pierre 
François Christianne , tailleur à Wandre . La parcelle 773 , une terre , a une contenance de 8,70 ares et la parcelle 
774 , un bois , a une contenance de 3,40 ares.   
 
La deuxième maison de la photo Vannevel , plus étroite , de la même époque , était séparée de la première par un 
terrain qui était en réalité bien plus large qu’il ne semble sur la photo .  
 
Une maison , construite probablement vers 1900 , a été victime des dégâts miniers , une galerie de mine passant 
pratiquement sous la maison et celle qui la suivait .  Cette maison fut détruite et reconstruite après la guerre 40-
45 , faisant place à celle qui existe encore actuellement .  
Celle-ci montre une architecture très particulière .  Cette maison a englobé le mur nord de la maison précédente , 
rendant celui-ci mitoyen et aveugle . L’architecture de cette maison est visible sur la photo récente . 
 

 
 
Cette maison comporte un garage au nord , garage qui vient contre la maison suivante , et qui a élevé sur un 
terrain auquel avait été réservé le n° 6 de la rue de Visé . C’est ainsi que le n° 6 n’apparaît pas , pendant tout un 
temps , pour la numérotation des maisons . 



La photo « Vervier-Walthéry » de 1954 montre que cette maison dépasse assez fort la précédente , comme si elle 
comportait un étage de plus . Toiture à double pente avec une cheminée à l’arrière , le mur sud ne montre pas de 
détail .   
 
 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1891 – 1900 , ne nous indique pas d’habitant pour cette maison qui 
n’est pas encore construite en 1891 .  
 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1901 – 1910 , nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 2 de la Rue de Cheratte .  
 
François Deby , ouvrier armurier , et son épouse Anne Marie Bisschops habitent le n° 2 de la rue de Cheratte 
avec leurs quatre enfants . 
Catherine Deby , couturière , épouse à Cheratte le 26.11.1904 Nicolas Jacques Joseph Longle , né à Visé le 
12.9.1881 ,ouvrier menuisier , fils de Servais Balthazar et de Lambertine Paternotte. Ils partent habiter Liège rue 
Darchis 23 le 24.6.1903 , pour se réinscrire à Cheratte le 14.7.1904 rue de Cheratte n° 2 , puis partir à Visé rue 
Roua 5 le 5.12.1904 .  
Ils reviennent de Visé habiter le n° 2 de la rue de Cheratte le 28.6.1905 et y ont deux enfants . 
Lambertine Marie Elisabeth Longle est née à Cheratte le 6.4.1906 , comme son frère François Servais Nicolas 
Longle le 9.10.1909 .  
Jeanne Françoise Deby est née à Cheratte le 15.6.1885 , comme sa sœur Marie Jeanne Deby , le 18.5.1895 . 
Maurice Pierre Joseph Deby est né à Cheratte le 26.9.1899 . 
 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1911 – 1920, nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 4 de la Rue de Visé .  
 
Catherine Deby , ouvrière couturière , et son époux Nicolas Jacques Joseph Longle , menuisier , habitent le n° 4 
de la rue de Visé avec leur fille Lambertine Marie Elisabeth Longle et leur fils François Servais Nicolas Longle .  
 
Jean Louis Jules Sarolea , né à Visé le 2.5.1867 , ouvrier menuisier , épouse à Othée le 9.6.1892 , Marie Louise 
Valentine Joséphine Leroy , née à Visé le 20.11.1869 .  
Ils viennent habiter le n° 4 de la rue de Visé avec leurs deux enfants , venant de Visé rue des Récollets 46 le 
28.8.1915 .  
Joseph Vincent Louis Jules Sarolea est né à Visé le 4.5.1899 , comme sa sœur Jeanne Marie Joséphine Louise 
Sarolea le 14.5.1902 .  
Ils partent habiter Visé rue de Berneau le 18.12.1915 .  
Un autre de leurs enfants , Laurent Jean Louis Joseph Sarolea , né à Visé le 27.2.1893 , est milicien de la levée 
1913 , au 4e régiment d’artillerie le 28.8.1915 .  
 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1921 – 1930, nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 4 de la Rue de Visé .  
 
Catherine Deby , tailleuse , et son époux Nicolas Jacques Joseph Longle habitent le n° 4 de la rue de Visé ., avec 
leurs deux enfants , Lambertine Marie Elisabeth Longle et François Servais Nicolas Longle . Celui-ci est soldat 
en 1929 au 2e aéronautique à Schaffen . Nicolas Longle décède à Cheratte le 18.1.1923 . 
 
Léonardine Crenier , née à Cheratte le 6.9.1891 , est veuve de Guillaume Millions . Elle vient de Jupille rue de 
Visé 210 habiter le n° 4 de la rue de Visé le 17.9.1930 .  Elle s’est remariée à Bellaire le 12.10.1915 avec 
François Beaujean dont elle a deux enfants qui habitent avec elle .  
Marie Joséphine Beaujean est née à Bellaire le 30.12.1914 et est coiffeuse . 
Achille Léonard François Beaujean est né à Wandre le 10.1.1924 .  
Ils partent habiter la maison voisine rue de Visé n° 6 .  
 
Jacques Heidendal vient habiter le n° 4 rue de Visé , venant de Cheratte haut , rue aux Communes .  
 
 



-   Le Registre de la Population de Cheratte 1931 – 1947, nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 4 de la Rue de Visé .  
 
François Deby , ouvrier armurier , fils de Pierre et de Marie Gillon , et son épouse Anne Marie Bisschop , fille de 
Jean et de Catherine Gabriel , habitent le n° 4 de la rue de Visé .  François Deby décède à Cheratte le 10.11.1935 
et Anne Marie Bisschop le 2.1.1940 .  
Leur fille Marie Jeanne Deby et son époux Paul Joseph Narinx , ouvrier de chemin de fer , viennent habiter avec 
leurs parents , venant de Wandre rue Bastin 96 le 12.11.1931 . Ils repartiront à Jupille rue Hayeneux 24 , le 
8.11.1934 .  
Leur autre fille , Catherine Deby  , est veuve de Nicolas Jacques Joseph Longle .  
Sa fille Lambertine Marie Elisabeth Longle a eu un fils naturel , François Nicolas Longle , né à Liège le 
25.11.1940 et décédé à Liège le 28.11.1940 .  
Elles partent habiter toutes deux à Herstal rue J. Volders 16 le 16.8.1943 .  
 
Son fils François Servais Nicolas Longle , militaire de carrière puis armurier , s’est marié à Herstal le 27.4.1935 , 
avec Marguerite Louise Charlotte Muller , née à Herstal le 14.12.1911 , fille de Charles Joseph et de Marie 
Marguerite Dubois . Ayant fait partie de la Légion Wallone pendant la guerre 40-45 , il est interdit de tous ses 
droits . 
Leurs deux enfants habitent avec eux .  Nicole Marguerite Charlotte Catherine Longle est née à Cheratte le 
7.8.1936 .  Charles Joseph Nicolas Longle est né à Herstal le 3.11.1938 . 
Catherine Deby habite aussi avec eux . 
Ils viennent habiter le n° 4 de la rue de Visé le 9.5.1935 . Marguerite Muller vient de Herstal Petite Voie 41 le 
30.4.1935 .  Ils repartent tous habiter Herstal rue Delsupexhe 74 le 22.2.1939 .  
Ils reviennent tous les 5 de Herstal rue Arnold Delsupexhe 74 , pour habiter le n° 4 de la rue de Visé à Cheratte 
le 21.8.1948 .  
 
Nicolas Joseph Belde , né à Vivegnis le 4.9.1912 , ouvrier ajusteur, fils de Chrétien et de Marie Gertrude Kolens, 
se marie à Wandre le 22.8.1936 avec Elisabeth Massard , née à Wandre le 2.1.1915 , fille de Hubert et de Marie 
D’Heur .  
Ils viennent de Wandre rue de Visé 128 le 12.4.1939 habiter Cheratte rue de Visé 4 .  Ils partent à Vivegnis rue 
Cerisier Colleye 33 le 16.9.1942 .  
 
Jacques Alphonse Joseph Heidendael , né à Cheratte le 1.6.1928 , fils de Elise Heidendael , de nationalité 
hollandaise , part habiter Jupille rue Jean Jaurès 24 , le 26.10.1940 .  
Me Heidendael veuve Longle est couturière . Elle a une fille , Jacqueline née à Cheratte le 1.6.1923 et qui est 
inscrite à l’école de Sœurs à Cheratte ND. 
 
Maximilien Barthélemy Jowa , né à Wandre le 27.5.1890 , ouvrier mineur , fils de Lambert Gilles et de Martine 
Joseph Leveau , s’est marié à Wandre le 16.12.1912 , avec Marie Jeanne Rahier .  Il est veuf à Jupille le 
23.3.1933 .  Il a une fille Marie Joséphine Jowa , née à Wandre le 11.3.1928 . Ils viennent de Wandre rue de Visé 
87 , le 28.12.1944 .  Ils habitent ensuite la maison à côté , rue de Visé 2 à Cheratte , le 1.1.1945 . Maximilien 
Jowa décéde à Cheratte le 21.1.1945 . Sa fille Marie Joséphine part habiter Jupille rue du Couvent 184 , le 
25.1.1945 .  
 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1948 – 1960, nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 4 de la Rue de Visé , puis le n° 4 de la rue M. Steenebruggen . .  
 
François Servais Nicolas Longle habite la maison avec son épouse Marguerite Louise Charlotte Muller .   
Leurs deux enfants habitent avec eux .  Nicole Marguerite Charlotte Catherine Longle est mariée à Cheratte le 
18.4.1959 avec Albert Jean Hubert Jehaes , né à Oupeye le 22.12.1916 , fils de Joseph et de Jeanne Henriette 
Tasset .  Ils partent habiter Oupeye Avenue Reine Astrid 14 le 27.4.1959 .Charles Joseph Nicolas Longle est né à 
Herstal le 3.11.1938 . Il part habiter les casernes de Florennes le 24.9.1959 .  
Catherine Deby  , ouvrière couturière pensionnée , habite avec eux .  
Ils sont venus tous les cinq habiter le n° 4 de la rue de Visé le 7.11.1948 , venant de Herstal rue Arnold 
Delsupexhe 79 . 
 
Marie Marguerite Dubois , née à Herstal le 9.7.1885 , fille de Louis Jacques Lambert et de Marie Catherine 
Trillet , veuve de Charles Joseph Muller , né à Liège le 25.7.1882 , mariés à Herstal le 26.4.1911 , décédé à 
Herstal le 27.8.1956, vient habiter chez sa fille et son beau-fils le 14.2.1958, venant de Herstal rue Petite Voie 7 .  



 
En 1965 , la maison porte le n° 4 de la rue M. Steenebruggen et elle est habitée par François S.N. Longle , et son 
épouse Marguerite L.C. Muller .  Y habitent aussi Catherine Deby , veuve de Nicolas J.J. Longle .  
 
En 1972 , la maison qui porte le n° 4 de la rue Steenebruggen est habitée par Imre Varga , né à Korfia le 
20.7.1928 , devenu belge à St Remy le 7.8.1950 , et son épouse Mariette Schellings , née à Vivegnis le 
25.11.1931 .  
 
En 1987 , le n°4 de la rue Steenebruggen est habité par Joseph André Varga , né le 19.6.1953 .  
 
Elle porte aujourd’hui le n°4 de la Rue M. Steenebruggen. La parcelle cadastrale actuelle de cette maison porte 
le n° 773 t . Derrière , un terrain , mélange de taillis et de bois , porte le n°773 v . 
 
 
 
 



 
H. La MAISON D’HEUR 

 
 
1881-1890 : n° 2 rue Chaussée 
1891-1900 : ---  
1901-1910 : n° 3 rue de Cheratte  
1911-1920 : n° 6 rue de Visé 
1921-1930 : n° 6 rue de Visé 
1931-1947 : n° 8 rue de Visé ( n° 6 réservé pour le garage) 
Reconstruite en 1948 , puis transformée en 1953 ( 2e étage ajouté) 
1948-1960 : n° 8 rue de Visé , puis n° 6 rue M. Steenebruggen 
1965 :  n° 6 rue M. Steenebruggen et n° 8 pour l’étage 
1972 :  n° 8 rue M. Steenebruggen 
1987 :  n° 6 rue M. Steenebruggen 
 
 
Le plan des Voies et chemins de Cheratte (vers 1835 – 1840) ne porte à cet endroit nulle mention de maison , pas 
plus qu’il ne donne les noms des propriétaires des terrains , qui n’ont d’ailleurs pas de numérotation à cet 
endroit.   
 
Le Plan Popp , vers 1875 , nous renseigne un terrain (772 d) , pourvu d’une maison (772 e) , appartient à Henri 
Dehogne , garde rivière à Cheratte .  
 
La deuxième maison qui figure sur la photo Vannevel montre une toiture légèrement plus haute que la première 
maison , toujours à double pente avec corniche avancée.  
La façade montre , au rez-de-chaussée , une porte à gauche et une fenêtre avec appui en pierre de taille. Le bas 
du mur est peint en blanc . Il semble qu'il faille monter un seuil pour franchir la porte. A l'étage , deux fenêtres 
s'alignent sur la porte et la fenêtre du rez . Les appuis sont aussi en pierre de taille. L’espace entre le dessus des 
fenêtres et la corniche est plus grand que celui de la maison Galère . Une cheminée est visible au sommet de la 
toiture , à l’extrémité sud du pignon. 
 
La photo Vannevel montre qu’il y a un grand espace avant la maison suivante . C’est sur cet espace que seront 
construits , plus tard , les bâtiments d’exposition de voiture et de garage de chez Lemouche .   
 
Cette maison de la photo Vannevel a été transformée , suite aux importants dégats miniers , avec autorisation de 
bâtir du 17.8.1948 . Elle portait alors le n° 6 de la rue de Visé et est cadastrée 773m . Pendant plusieurs années , 
suite aux retards pris par la résolution du procès pour dégats miniers , la maison est restée inoccupée par les 
propriétaires , les habitants de l’époque résidant à Wandre .  
 

 



 
Un immeuble avec nouvelle façade a donc été reconstruit , assez moderne , comptant deux étages , sur les plans 
établis le 28.5.1953 . La maison , à cette époque , porte le n° 8 de la rue de Visé .   
 
Cet immeuble porte aujourd’hui le n°6 de la Rue M. Steenebruggen. La parcelle cadastrale actuelle de cette 
maison porte le n° 773 s . Une petite cour se trouve derrière la maison , aboutissant au terrain 773 v .  
On peut voir son architecture sur la photo récente de la construction . 
 
La parcelle cadastrale actuelle de cette maison porte le n° 772 v .   
Une cour sépare cette maison du Bois de la Drève , cadastré 772 y . Elle est englobée aujourd’hui dans le groupe 
formant l’ancien Garage Lemouche . 
 
 
-    Le Registre de la Population de Cheratte 1881 – 1890 , nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 2 de la Rue Chaussée .  
 
François Deby , né à Cheratte en 1855 , armurier , et son épouse Anne Marie Bisschop , née à Wandre en 1859 , 
habitent le n° 2 rue Chaussée .  Ils ont trois enfants .  
Catherine Deby est née à Cheratte le 13.1.1882 , comme sa sœur Marie Elisabeth Deby le 23.2.1884 , et sa sœur 
Jeanne Françoise Deby le 15.6.1885 .  
 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1891 – 1900 , ne nous indique pas d’habitant dans cette maison qui 
ne porte pas à cette époque de n° . 
 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1901 – 1910  nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 3 de la rue de Cheratte .  
 
Jean François Bischop , né à Wandre le 11.5.1868 , fils de Jean et de Jeanne Catherine Gabriel , belge par option 
à Cheratte le 15.6.1894 , ouvrier armurier , épouse à Cheratte le 2.11.1895 Elisabeth Crenier , née à Cheratte le 
8.3.1866 , fille de Mathias Joseph et de Marie Elisabeth Bouquette . Ils habitent le n° 3 de la rue de Cheratte avec 
leur fille Catherine Bischop , née à Cheratte le 4.12.1899 .    
 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1911 – 1920, nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 6 de la Rue de Visé .  
 
Jean François Bischops , ouvrier armurier , et son épouse Elisabeth Crenier habitent le n° 6 de la rue de Visé 
avec leur fille Catherine Joséphine Bischops .  Elisabeth Crenier décède le 18.12.1918 .  
Jean Bischops se remarie à Herstal le 10.4.1920 avec Léonardine Joséphine Constant, née à Liège le 8.11.1879 , 
matelassière , fille de Louis Joseph et de Joséphine Marie Léonie Lejeune . Elle vient de Herstal rue Petite Voie 
227 le 18.8.1920 .  
 
Henri Joseph Donnay , fils de Jean Pierre et de Anne Marie Xhéneumont , né à Cheratte le 10.9.1854 , ouvrier 
armurier , est marié à Anne Marie Sous . Il vient de Herstal rue de la Roche 40 , habiter le n° 6 de la rue de Visé 
le 29.9.1919 .  
 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1921 – 1930, nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 6 de la Rue de Visé .  
 
Le 8.4.1920 , Jean François Bischops , propriétaire , fait donation de la maison à sa fille Catherine Joséphine 
Bischops . La maison porte le n° 6 de la rue de Visé .  
 
Jean François Bischops , ouvrier armurier , et son épouse Léonardine Joséphine Constant habitent le n° 6 de la 
rue de Visé . 
Catherine Joséphine Bischops et son demi frère Jean Dieudonné Léon Gérard Bischops , né à Cheratte le 
29.4.1922 , habitent avec eux .  



Catherine Bischops déménage à Wandre rue de la Gare 7 le 5.11.1921 , et Jean François Bischops part habiter 
Herstal rue Petite Voie 227 le 13.10.1930 .  
 
Henri Joseph Donnay , ouvrier armurier , vit séparé de Anne Marie Xhéneumont et habite le n° 6 rue de Visé .  
 
Eugène Léonard Plaire , né à Olne le 10.3.1897 , visiteur de puits , épouse à Wandre le 8.7.1922 Elisabeth 
Catherine Malpas , née à Wandre le 20.3.1900 .  Ils habitent le n° 6 rue de Visé , venant de Wandre rue de Visé 1 
le 11.4.1923 . Ils partent rue de Visé 35 le 1.6.1923 .  
Ils divorcent à Cheratte le 14.11.1925. Elisabeth Malpas est partie habiter Wandre rue Bois la Dame le 9.4.1924 .  
Eugène Plaire se remarie à Renaix (Flandre orientale) le 20.8.1927 avec Marguerite Marie Julia Bruneel , née à 
Renaix le 7.3.1901 . Elle vient habiter rue de Visé 35 , venant de Renaix rue Sechion 17 , le 24.9.1927 .  Ils 
partent habiter Grand Place 5 le 28.2.1928 . Ils y ont une fille , Nelly Elodie Léona Plaire , née à Cheratte le 
24.7.1928 .  
 
Edmond Edouard Maillart , né à Kain (Hainaut) le 19.12.1892 , fils de Jean Baptiste et de Juliette Mournant , 
voyageur de commerce , épouse à Seraing le 10.2.1921 Elisabeth Giltay , née à Seraing le 11.9.1887 , fille de 
Michel Joseph et de Marie Joseph Gillet .  
Ils viennent de Seraing rue des Pierres 87 , habiter le n° 6 de la rue de Visé le 17.7.1923 .  
Ils retournent à Seraing Place du Pairay 33/5 le 7.2.1924 .  
 
Gaspard Renson , né à Cheratte le 27.3.1899 , ouvrier mineur , épouse à Herstal le 27.1.1923 Marie Josèphe 
Chefneux , née à Herstal le 17.9.1902 .  Ils ont deux enfants .  
Thomas Joseph Renson est né à Herstal 9.3.1911 . 
Gaspard Joseph Renson , né à Cheratte le 5.7.1924 , décède le 10.7.1924 .  
La famille est venue habiter le n° 6 rue de Visé , venant de Liège rue Devant les Ecoliers 24 le 31.3.1924 .  
Ils repartent à Herstal rue Marexhe 106 le 20.1.1925 .   
 
Nicolas Antoine Hubert Hamers , né à Liège le 17.8.1895 , électricien , fils d’Alexandre Antoine et de Hubertine 
Isabelle Van der Leur , épouse à Angleur le 15.1.1921 Eugénie Joséphine Eugénie Beaumariage , née à Angleur 
le 19.4.1896 , fille de Renard Joseph et de Elisabeth Groux .  
Ils viennent de Liège rue de Cornillon 34 le 27.8.1927 habiter rue de Visé 8 .  
Antoine Hubert Alexandre Hamers , né à Maestricht le 16.12.1865 , ébéniste hollandais , épouse à Liège le 
7.9.1891 Hubertine Elisabeth Van der Leur , née à Maestricht le 5.12.1856 , hollandaise . Ils viennent habiter , 
avec leur fils , le n° 8 rue de Visé .  
 
Maurice Henri Guillaume Goudman , né à Liège le 29.1.1899 , soldat en 1919 au 7e Chasseur à pieds , 
percepteur de trams , fils de Guillaume Joseph et de Marie Alexienne Jennès , épouse à Herstal le 22.1.1921 
Lambertine Léontine Constant , née à Liège le 13.4.1899 , fille de Louis Joseph et de Joséphine Marie Léonie 
Lejeune .  Ils ont une fille Marthe Léonie Goudman , née à St Cloud (Fr) le 15.12.1926 .  
Maurice Goudman vient de Herstal Petite Voie 227 le 25.1.1929 habiter le n° 6 rue de Visé . Il repart à Herstal 
Cour Musset 12 le 29.5.1929 .  
 
Paul Szmidt et Zofia Barskni viennent y habiter le 9.5.1930 .   
 
Henriette Joséphine Louva , née à Wandre le 15.5.1875 , fille de Hubert Joseph et de Marie Dumoulin , épouse à 
Wandre le 1.10.1901 , Henri Joseph Joyeux , qui décède le 13.1.1917 .  
Elle vient habiter le n° 6 rue de Visé , venant de Seraing rue de la Chatqueue 4 le 2.6.1931 .  
 
Lors de la nouvelle numérotation des maisons , l’espace entre cette maison et la précédente , sur lequel un garage 
sera construit , est réservé par la commune pour une construction possible qui prendrait le n° 6 .  La maison de 
Catherine Bischops prend alors le n° 8 de la rue de Visé .  
 
 
-  Le Registre de la Population de Cheratte 1931 – 1947, nous indique les habitants de la maison qui porte à cette 
époque le n° 8 de la Rue de Visé .  Elle semble avoir été , dans cette période , une maison de passage , tant les 
habitants s’y succèdent , souvent pour peu de temps .  
 
Léonardine Crenier , née à Cheratte le 6.9.1891 , négociante , fille de Léonard et de Marie Louva , s’est mariée à 
Bellaire le 12.10.1915 , avec François Beaujean .  Ils ont deux enfants . 
Marie Joséphine Beaujean , née à Bellaire le 30.12.1914 , est coiffeuse . 



Achille Léonard François Beaujean est né à Wandre le 10.1.1924 . Ils partent habiter Wandre rue du Pont 129 , 
le 24.3.1936 .  
Une tante vivait avec elles dans la maison n° 8 de la rue de Visé .  
Henriette Joséphine Louva repart à Liège rue Ruisseau 36 le 17.9.1932 .  
 
Charles Henri Marcel Demarteau , manœuvre d’usine , né à Herstal le 7.4.1912 , fils de Jean Philippe et de Marie 
Agnès Honinx , s’est marié à Wandre le 23.4.1932 , avec Marguerite Marie Pamehoecke , ouvrière d’usine , née 
à St Brieux (Fr) le 14.3.1916 , fille de René Corneille et de Marie Cornélie Clabau . Ils viennent de Wandre rue 
de Visé 28 , le 28.4.1932 et partent habiter Herstal rue Defawe 25 le  12.3.1933 . 
 
Léon Prosper Paridaens , né à Soignies le 12.4.1894 , fils de Pierre Joseph et de Marie Eugénie Claes , terrassier , 
s’est marié à Seneffe le 7.7.1917 avec Louisa Nicaise , née à Seneffe le 24.9.1896 . Ils ont un fils Marcel Léon 
Paridaens , né à St Josse ten Noode le 19.6.1921 . Ils viennent de Wandre rue des Ecoles 185 , le 12.4.1933 et 
partent à Saive rue Housset 319 le 2.8.1933. 
 
Jacol Klepper y habite du 27.7.1933 au 15.3.1934 . 
 
Jacques Leduc , né à Wandre le 27.4.1904 , ouvrier d’usine , fils de Jean et de Pauline Habran , s’est marié à 
Herstal le 28.3.1925 , avec Joséphine Henriette Jeusette . Ils sont divorcé à Wandre le 22.4.1933 .  Il est en 
ménage avec  Marie Malchair , fille de Toussaint Joseph et de Marie Catherine Hinand , née à Wandre le 
28.2.1903 .  Ils viennent , lui de Wandre rue Neuville 12 et , elle aussi , de Wandre rue Tesny 27 , habiter le n° 8 
de la rue de Visé le 23.7.1934 . Il repart à Wandre rue Neuville 12 le 13.9.1934 . Elle part le 4.9.1934 à Vivegnis 
rue des Anciens Combattants 122 .  
 
Istvan Feher , mineur , est né à Matraszollos (Hongrie) le 13.2.1905 . Il s’est marié à Catabanija le 20.5.1923 
avec Ilona Bulscewicz , née à Budapest le 9.2.1901. Ils viennent de Tilleur rue Horloz 175 le 8.5.1934. Ils ont 
trois enfants . 
Thiebaud Feher est né à Felogalla (H) le 9.4.1924, sa sœur Hélène, le 1.3.1925 et son frère Etienne le 25.6.1926 . 
Ils partent à Liège rue Pierreuse le 9.10.1935 . 
 
Wadej Bohacik , ouvrier mineur né à Turzovka (Tchécoslovaquie) le 20.2.1905 , y est logeur , venant de Wandre 
rue d’Elmer 29 , le 9.3.1935 et partira habiter Liège rue Pierreuse 58 le 9.10.1935 .  
 
Marie Elise Keesmekers , née à Liège le 15.1.1894 , ouvrière d’usine , fille de Mathieu Jean et de Marie Joseph 
Hubertine Eussen , est veuve de Mathieu Pieltain , né à Herve le 26.9.1854 et décédé à Liège le 27.5.1934 .  Ils 
se sont mariés à Liège le 22.3.1923 .  Elle vient de Liège rue des Ecoliers 22 , le 12.4.1935 et partira à Liège 
Porte Crumsel 19 , le 25.5.1935 .  
 
Theresia Kubat , née à Lom Bruse (Tch) le 7.1.1893 , fille d’Antoine et de Barbara Privick , est veuve de Anton 
Drvota ,décédé à Louvain le 4.5.1935 . Elle est servante .  Elle habite le n° 8 de la rue de Visé avec sa fille Anna 
Drvota , née à Domosice (Tch) le 10.7.1920 .  Elles viennent de Gerik , rue Brutenbaan 70 le 6.7.1935 , habiter 
le n°8 de la rue de Visé , pour repartir à Liège rue Pierreuse 58 le 9.10.1935 . .  
Habite avec elles , Emma Kubatova , née à Lom u Mosta (Tch) le 19.9.1914 , fille de Antoine et de Aloysia 
Kubat . Elle vient d’Ixelles avenue Ernestine 22 le 1.7.1935 , habiter le n° 8 de la rue de Visé à Cheratte , avant 
de repartir à Liège rue Pierreuse 58 le 9.10.1935 . 
 
La famille Bouille – Deflandre habite aussi le n° 8, venant de rue de Visé 164 , le 15.4.1936 . 
 
André Joseph Simonon , né à Aubin Neuchâteau le 23.10.1888 , y est logeur . Il s’est marié à Cheratte le 
20.8.1909 avec Thérèse Woit . Il vient de Wandre rue Henri de Louvain 30 , le 26.10.1936 et partira à Wandre 
rue Trixhay 27 le 7.5.1937 .  
 
Jean Joseph Vercheval , né à Wandre le 18.4.1887 , ouvrier de charbonnage , fils de Jean Joseph et de Marie 
Jeanne Pirotte , y est aussi comme logeur . Il est divorcé à Wandre de Marie Catherine Delsupexhe , née à 
Cheratte le 1.2.1891 . Ils se sont mariés le 21.1.1910 .  Il vient de Housse Vert Bois 137 . Il décède à Cheratte le 
23.5.1937 .  
 
Jean François Bischops , né à Wandre le 11.5.1868 , pensionné , fils de Jean et de Jeanne Catherine Gabriel , 
veuf en premières noces de Elisabeth Crenier , s’est remarié à Herstal le 10.4.1920 , avec Léonardine Joséphine 
Constant , née à Liège le 8.11.1879 , fille de Louis Joseph et de Joséphine Marie Léonie Lejeune .  



Ils ont un fils Jean Dieudonné Léon Gérard Bischops , mécanicien , né à Cheratte le 24.9.1922 .  
Tous les trois viennent habiter le n° 8 de la rue de Visé , venant de Herstal rue Petite Voie 243 le 7.5.1938 .  
Jean François Bischops décède à Cheratte le 4.8.1943 .  
Léonardine Constant et son fils Jean Bischops vont habiter rue Vieille Voie 16 le 7.8.1942 , puis partiront habiter 
Liège Quai du Barbou 36 le 23.11.1943 .   
 
Léonie Ducoeur , née à Marchienne au Pont le 17.6.1920 , fille de Auguste Désiré et de Marguerite Adeline 
Joséphine Jowa , s’est mariée à Wandre le 10.2.1940 , avec Jean Louis Moray , né à Liège le 24.10.1919 et 
décédé le 24.5.1940 .  Monique Marguerite Juliette Ducoeur , née à Cheratte le 24.11.1941 , fille reconnue de 
Léonie Ducoeur , habite avec elle .  Elles viennent de Wandre rue de Visé 167A et retournent à Wandre rue 
Bastin 104 le 10.12.1941 .  
 
 
-  Le Registre de la Population de Cheratte 1948 – 1960, nous indique les habitants de la maison qui porte à cette 
époque le n° 8 de la Rue de Visé , puis le n° 6 de la rue M. Steenebruggen . .  
 
Catherine Joséphine Bischop , née à Cheratte le 4.12.1899 , pensionnée , fille de Jean François et de Elisabeth 
Crenier, s’est mariée à Wandre le 20.10.1920 , à Guillaume Joseph D’Heur . Celui-ci décède , de faits de guerre , 
à Lobbes le 14.5.1940 . Catherine Bischop vient habiter le n° 8 de la rue de Visé , venant de Wandre rue 
Neuville 176 , le 24.3.1949 , avec ses deux fils . 
Gilbert Gilles Jean Dheur , né à Cheratte le 18.1.1924 , rédacteur SNCB , se marie à Wandre le 22.10.1949 avec 
Mariette Jeanine Frédérick , née à Wandre le 30.10.1927 . Ils partiront habiter St Nicolas lez Liège rue 
Grandchamps 8 , le 22.11.1949 .  
Raymond Jean Guillaume Dheur , né à Wandre le 21.11.1929 , ajusteur , se marie à Wandre le 22.7.1954 avec 
Jeanne Marie Joséphine Chaineux , née à Cheratte le 8.3.1933 , fille de Gilles Joseph et de Marie Joseph Gillon .     
Ils ont deux enfants .  Ghislaine Gilberte Catherine Dheur est née à Liège le 16.5.1957 et Patrick Jean Marie 
Gilbert Dheur est né à Liège le 28.3.1960 .   
 
Jean Raymond Dheur habite le rez-de-chaussée et le second étage , tandis que Catherine Bischops s’est installée 
au premier étage .  
 
En 1965 , elle porte le n° 6 de la rue M. Steenebruggen et est habitée par Raymond J.G. D’Heur , ajusteur , et son 
épouse Jeanne M.J. Chaineux .  
En 1965, le n° 8 de la rue M. Steenebruggen est habité par Catherine J. Bischops , veuve de Guillaume J. Dheur .  
 
En 1972 , c’est le même couple qui habite la maison . Raymond Dheur est réceptionniste . La maison porte alors 
le n° 8 de la rue Steenebruggen .  
Catherine J. Bischops , veuve Guillaume Dheur habite aussi la maison qui porte alors le n° 8  de la rue 
Steenebruggen .  
 
En 1977 , elle est toujours habitée par Jean Raymond Dheur , réceptionnaire et Jeanne Marie Chaineux , sans 
profession . Elle est aussi habitée par Madame Catherine Joséphine Bischop , pensionnée . 
 
En 1987 , la maison qui a repris le n° 6 de la rue Steenebruggen est habitée par Raymond Jean Guillaume Dheur 
et Jeanne Marie Joséphine Chaineux , et leur fils Patrick Jean Marie Gilbert Dheur , né le 28.3.1960 .  
 
En 2009 , la maison est toujours habitée par Raymond Dheur et son épouse .  
 
 
 
 
 



 
I. La MAISON puis le GARAGE LEMOUCHE 

 
 
1881-1890 : n° 5 rue Chaussée  
1891-1900 : n° 2 rue de Cheratte  
1901-1910 : n° 4 rue de Cheratte  
1911-1920 : n° 8 et 8 bis rue de Visé 
1921-1930 : n° 8 rue de Visé 
1931-1947 : n° 10 rue de Visé  
1948-1960 : n° 10 rue de Visé , puis n° 10 rue M. Steenebruggen 
1972 : la maison porte le n° 10 rue M. Steenebruggen 
1972 : le n° 10 est donné à la salle d’exposition et à l’appartement situé au-dessus 
1987 : le n° 8 est donné à l’appartement 
1977 : les n° 12-14 et 16 sont repris par le garage Lemouche 
1987-2010 :  la maison porte le n° 16 rue M. Steenebruggen 
 
 
 
Le plan des Voies et chemins de Cheratte (vers 1835 – 1840) ne porte à cet endroit nulle mention de maison , pas 
plus qu’il ne donne les noms des propriétaires des terrains , qui n’ont d’ailleurs pas de numérotation à cet 
endroit.   
 
La maison , à l’époque de la constitution du plan Popp (vers 1870) , est , comme le terrain où elle est construite , 
propriété et probablement habitation de Henri Dehogne , garde rivière à Cheratte .  Si la parcelle 772 d , une 
terre, compte 16,50 ares , la maison compte 0,60 ares , soit 60 mètres carrés , ce qui , d’après le dessin du plan 
Popp , correspond à une habitation de 6m de façade sur 10m de profondeur .  
 
La troisième maison de la photo Vannevel , que nous appellerons maison Lemouche , semble plus étroite que les 
deux autres. Elle apparaît déjà sur le plan Popp , donc est plus ancienne , antérieure à 1870.  Elle n’apparaît 
cependant pas sur le plan des Voies et Chemins de 1835-40.  
 
La photo Vannevel montre qu’un caniveau , planté d’arbres , précède la façade. Un terrain avec des arbustes et 
des broussailles , sépare cette maison des deux autres.  
On y distingue , en façade , une porte entourée et surmontée de pierre de taille . Il doit y avoir une fenêtre à 
droite , au rez-de-chaussée . L’étage comporte deux fenêtres.  La toiture , en double pente , est dotée d’une 
cheminée centrale sur le pignon sud.  
 

 
 
La maison , avant la construction du garage Lemouche porte le n° 10 de la rue de Visé .  



La parcelle est cadastrée 772 e et compte une cour étroite rejoignant le Bois de la Drève .  
 
 
 
-    Le Registre de la Population de Cheratte 1881 – 1890 , nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 5 de la Rue Chaussée .  
 
Michel Joseph Ferdinand Prosper Grégoire , né à Wandre le 23.11.1843 , fils de Emmanuel Godefroid Ferdinand 
Joseph et de Marie Catherine Brodelet , ouvrier armurier , épouse à Cheratte le 6.4.1872 Marie Elisabeth Joseph 
Dohogne , née à Cheratte le 2.3.1845 , fille de Henri Joseph et de Laurence Sarolea . Il vient de Wandre le 
15.2.1873 habiter Cheratte .  
Ils habitent le n° 5 de la rue Chaussée avec leurs six enfants . 
Ferdinand Emmanuel Joseph Grégoire est né à Cheratte le 14.2.1873 , comme son frère Jean Henri Joseph 
Grégoire , le 23.12.1874 , son frère Camille Toussaint Joseph Grégoire , le 7.9.1876 , et son frère Alphonse  
Henri Joseph Grégoire , le 10.5.1879 .  
Lore Marie Clémentine Henriette Grégoire est née à Cheratte le 28.11.1883 . 
Marie Catherine Eugénie Grégoire , née à Cheratte le 20.6.1886 , décède le 14.8.1886 .  
 
 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1891 – 1900 , nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 2 de la Rue de Cheratte .  
 
Michel Joseph Ferdinand Prosper Grégoire , ouvrier armurier , et son épouse Marie Elisabeth Joseph Dohogne ,  
habitent le n° 2 de la rue de Cheratte avec leurs cinq enfants . 
Ferdinand Emmanuel Joseph Grégoire est ouvrier armurier , comme son frère Jean Henri Joseph Grégoire . 
Camille Toussaint Joseph Grégoire est né à Cheratte le 7.9.1876 , comme son frère Alphonse Louis Joseph 
Grégoire, né à Cheratte le 10.5.1879 .  
Laure Marie Clémentine Hubertine Grégoire est née à Cheratte le 28.11.1883 . 
 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1901 – 1910 , nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 4 de la Rue de Cheratte .  
 
Michel Joseph Ferdinand Prosper Grégoire , ouvrier armurier , et son épouse Marie Elisabeth Joseph Dohogne , 
habitent le n° 4 de la rue de Cheratte avec leurs cinq enfants . 
Ferdinand Emmanuel Joseph Grégoire , ouvrier armurier , épouse à Liège le 9.3.1907 Marie Gertrude Désirée 
Delmotte . Ils partent habiter Wandre rue du Pont 163 le 4.4.1907 . 
Jean Henri Joseph Grégoire , ouvrier électricien , épouse à Forêt Trooz le 4.8.1906 Marie Camille Julia 
Hotchamps . Ils partent habiter Forest Bruxelles avenue Van Volxem 337 le 20.8.1906 . Ils reviennent à Cheratte 
pour repartir à Forest avenue Van Volxem 345 le 25.1.1910 .  
Camille Toussaint Joseph Grégoire est ouvrier armurier , comme son frère Alphonse Louis Joseph Grégoire. 
Laure Marie Clémentine Hubertine Grégoire épouse à Cheratte le 18.6.1910 Félicien Laurent Jean Sarolea .  
Michel Joseph Grégoire quitte sa famille pour partir habiter Herstal Thier des Monts 74 le 22.9.1906 .  
 
Laure Marie Clémentine Hubertine Grégoire et son époux Félicien Laurent Jean Sarolea , né à Jupille le 
20.1.1887 , fils de Libert et de Catherine Galère , contremaître , habitent le n° 4 rue de Cheratte , venant de 
Wandre rue des Prés le 27.6.1910 .  
 
 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1911 – 1920, nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 8 de la Rue de Visé .  
 
Marie Elisabeth Joseph Dohogne , née à Cheratte le 2.3.1845 , a épousé à Cheratte le 6.4.1872  Michel Joseph 
Ferdinand Prosper Grégoire , dont elle vit séparée , habitant le n° 8 de la rue de Visé avec leurs trois enfants .  
Alphonse Louis Joseph Grégoire , né à Cheratte le 10.5.1879 , est armurier .  
Camille Toussaint Joseph Grégoire , né à Cheratte le 7.9.1876 , ouvrier plombier zingueur , vient de Bruxelles 
rue Blaet 239 habiter le n° 8 de la rue de Visé avec sa mère , le 21.4.1913 .  



Ferdinand Emmanuel Joseph Grégoire , né à Cheratte le 24.2.1873 , ouvrier armurier , épouse Marie Gertrude 
Désirée Delmotte . Il vient habiter chez sa mère , venant de Herstal rue de l’Abbé 8 le 9.7.1915 .  
 
Emile Lambert Joseph Bodson , né à St André le 10.9.1871 , monteur de vélos puis contremaître , est veuf de 
Hélène Delnooz Thomassin . Il épouse en 2e noces à St Remy le 27.4.1907 , Marie Françoise Emerence Gathin , 
née à Herstal le 10.1.1876 , veuve de Laurent Brouwers .  
Emile Bodson , de Hélène Delnooz , a 3 enfants . 
Alphonse Emile Lambert Bodson est né à Dalhem le 23.7.1897 , comme son frère Michel Joseph Bodson le 
23.7.1897 et sa sœur Marie Elisabeth Bodson le 29.4.1904 .  
Marie Gathin a une fille , Marie Hubertine Françoise Brouwers , née à Liège le 20.3.1901 .  
Ils ont ensemble 3 enfants .  
Claire Anne Joseph Bodson est née à St Remy le 28.1.1908 . 
Alice Emilie Bodson est née à Trembleur le 16.9.1909 , comme son frère Joseph Nicolas Bodson le 2.12.1912 .  
André Guillaume Delnooz , beau frère , né à Dalhem le 31.1.1874 , vivant séparé de Cécile Marie Catherine 
Walthoff , ouvrier armurier , habite avec eux . Il part habiter Herstal rue Petite Voie 170 le 11.8.1920 . 
Jean Henry François Heusy , un neveu , né à Herstal le 17.5.1904 , complète la famille .  Il part habiter Herstal 
rue des Trois Pierres 33 le 9.8.1920 .  
Ils viennent tous de Argenteau rue d’Argenteau (puis de Visé) 22 , habiter la maison n° 8 de la rue de Visé le 
28.3.1919 .  
 
Jean Henri Joseph Grégoire , né à Cheratte le 23.12.1884 , mécanicien , épouse à Forêt le 4.8.1906 , Marie 
Camille Julien Hotchamps , née à Huy le 22.6.1885 . Ils ont un fils . 
René Charles Ferdinand Joseph Grégoire est né à Forest (Bruxelles) le 5.9.1909 .  
Ils viennent de Wandre rue des Ecoles 101 , habiter le n° 8 de la rue de Visé le 16.6.1921 .  
 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1911 – 1920, nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 8bis de la Rue de Visé .  
 
Félicien Laurent Jean Sarolea , ouvrier liquoriste , puis contremaître en distillerie puis boutiquier , et son épouse  
Laure Marie Clémentine Grégoire habitent le n° 8bis de la rue de Visé .   
Ils ont une fille Laure Marie Catherine Emma Alphonsine Sarolea , née à Cheratte le 13.5.1911 .  
 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1921 – 1930, nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 8 de la Rue de Visé .  
 
Emile Lambert Joseph Bodson , contremaître , et son épouse Marie Françoise Emerence Gathin habitent la 
maison n° 8 rue de Visé avec leurs 6 enfants . 
Alphonse Emile Lambert Bodson est tourneur en fer , comme son frère Michel Joseph Bodson . 
Marie Elisabeth Bodson le 29.4.1904  part habiter Liège rue de l’Enclos 16 le 9.12.1920 .  
Marie Hubertine Françoise Brouwers est fille de Marie Françoise Gathin .  
Claire Anne Joseph Bodson , Alice Emilie Bodson et Joseph Nicolas Bodson sont leurs enfants communs .  
La famille part habiter Herstal rue Hoyoux 148 le 28.3.1921 .  
 
Jean Henri Joseph Grégoire , mécanicien , son épouse Marie Camille Julien Hotchamps et leur fils René Charles 
Ferdinand Joseph Grégoire , comptable , viennent de Wandre rue des Ecoles 101 , habiter le n° 8 de la rue de 
Visé le 16.6.1921 .  Ils partent à Liège rue des Clarisses 9 le 11.8.1927 . 
 
Fernand Bosse époux Mortiaux , vient habiter le n° 8 rue de Visé le 18.6.1929 .  
 
Joseph Adolphe Cornet vient y habiter le 6.12.1930 .  
 
 
-  Le Registre de la Population de Cheratte 1931 – 1947, nous indique les habitants de la maison qui porte à cette 
époque le n°10 de la Rue de Visé .  Elle semble avoir été , dans cette période , une maison de très grand passage , 
tant les habitants , plutôt les logeurs , s’y succèdent , souvent pour peu de temps .  
N’ayant pas trouvé de photo de la maison avant les transformations effectuées pour le garage Lemouche , nous 
ne savons donc pas à quoi ressemblait cette maison qui a vu défiler tant d’habitants très temporaires et de tant de 



nationalités différentes , montrant ainsi le véritable kaléidoscope que constituaient à cette époque les travailleurs 
du charbonnage .  
 
Joseph Adolphe Cornet , né à Liège le 13.4.1891 , fils de Henri et de Elisabeth Renson , invalide de guerre 
pensionné , s’est marié à Paris (Fr) le 3.1.1917 , avec Désirée Berthe Emma Mérel , née à Montcavel Pas de 
Calais (Fr) le 26.3.1887 , fille d’Auguste et de Eusébie Pécron . Ils ont deux fils , Louis Cornet , né à Paris le 
24.12.1908 , ouvrier armurier , et Jean Cornet , né à Paris le 13.12.1914 , apprenti menuisier .  
Louis Cornet part habiter Herstal rue Haute Foxhalle 107 , le 21.5.1932 . 
Les parents , avec Jean , partent pour Alleur , rue du Moulin 4 , le 27.11.1933 .    
 
Siméon Curkovic , né à Zemunichov (Yougoslavie) le 27.7.1892 , mineur , fils de Barc et de Bongarte Stomer , 
s’est marié à Zemunichov en 1928 , avec Anica Cankovic , née à Zemunichov le 11.4.1893 , fille de Simon et de 
Ida Ternuta . Ils ont un fils Rady Curkovic , né à Zemunichov le 25.9.1929 . Ils viennent de Ayeneux rue du Bay 
Bonnet 55 , le 5.12.1933 et partent à Herstal rue Bon Air 240 , le 24.2.1936 .  
 
Ante Gudelj , né à Podbablji (Youg) le 10.12.1909 , mineur , est aussi logeur au n° 10 . Il est fils de Ante et de 
Kanda Gudelj . Il vient d’Ayeneux Bay Bonnet 55 le 5.12.1933 , part à l’hôtel de la rue du Curé le 13.3.1934 et 
puis à Wandre rue Bastin 28 le 3.4.1936 .  
 
Juri Mate Sabic , né à Runovic Split (Youg) le 17.4.1899 , mineur , est aussi logeur au n° 10 . Il s’est marié à 
Runovic le 26.1.1920 à Jeli Sabic née à Runovic le 14.6.1893 . Il est fils de Mate et de Kata Saric . Il vient de 
Seraing Quai de la Croix Rouge 10 le 4.1.1934 et part à Herstal Petite Voie 4 le 30.4.1934 .  
 
Marÿan Sumelj , né à Runovic (Youg) le 6.2.1912 , est aussi logeur au n° 10 . Il est fils de Yvan et de Mora 
Zwaw .  Il vient de Liège rue Sur la Fontaine 17 le 17.1.1934 et part à Lanaken le 15.2.1934 .  
 
Ivan Nicolas Sabic , né à Runovic (Youg) le 24.7.1907 , mineur , est logeur au n° 10 . Il vient de Herstal rue 
Pierre Joseph Antoine 58 le 25.1.1934 , et part à Seraing place Marinx 152 le 5.6.1934 . 
 
Jean Torys , né à Gornej (Pol) le 4.7.1903 , mineur , est aussi logeur au n° 10 . Il vient de Herstal rue des Trois 
Pierres 5 le 1.6.1934 et part à Herstal rue de la Roche 18 le 22.9.1934 .  
 
Joseph Brodzki , né à Lozowa (Pol) le 13.3.1899 , mineur , est aussi logeur au n° 10 . Il vient de Wandre rue 
d’Elmer 76 le 2.2.1934 et part pour Ougrée rue de Tilleur 66 le 20.4.1935 .  
 
Adam Seindal , né à Fedzno (Pol) le 10.3.1910 , mineur , est arrivé le 10.2.1934 et part à Wandre rue d’Elmer 
116 le 17.5.1935 . 
 
Ivan Joseph Gudelj , né à Rusovic (Pol) le 10.12.1903 , mineur , est aussi logeur au n° 10 . Il vient d’Ougrée rue 
du Ruisseau 60 le 7.8.1934 et part à Wandre rue Bastin 28 le 3.4.1936 . 
 
Stepan Maryanow Gudelj , né à Runovice Imolski (Pol) le 25.8.1905 , fils de Maryan et de Mora Fodoric ,  y 
habite comme logeur . Il vient de Liège rue de Hesbaye 43 le 4.2.1936 , habiter le n° 10 rue de Visé , pour 
repartir à Stockhem Veeweide 26 le 17.3.1936 .  
 
Ivan Nikoli Cuic , né à Postrange (Youg) le 11.6.1906 , mineur , est aussi logeur au n° 10 . Il vient de Wandre 
rue du Pont le 29.1.1934 et part pour Herstal rue du Pont de Wandre le 13.9.1934 . Il revient de Herstal rue 
Solvay 30 le 6.11.1934 et retourne rue du Pont de Wandre à Herstal le 18.2.1935 . Il revient à nouveau de 
Herstal rue Solvay 30 le 17.10.1935 , pour repartir à Herstal rue Bon Air le 25.3.1936 .  
 
La famille Baczkowski – Dzialowski , habite le n° 10 rue de Visé en 1936 .  
Marcin Baczkowski , né à Riotzkowko (Pol) le 9.10.1891 , ouvrier mineur polonais , fils d’Albert et de 
Magdalena Budek , se marie à Syczin (Pol) le 21.2.1914 , avec Jozefa Dzialowski , née à Mrowino (Pol) le 
23.5.1890 , fille de Jacob et de Anna Michaloka . Ils ont 5 enfants . Marcin Baczkowski est arrivé à Cheratte rue 
de Visé 10 , venant de Wandre rue Bastin 8 le 24.2.1936 .  
Jadwiga Baczkowski , née à Syczyn (Pol) le 30.9.1916 , ouvrière d’usine , est mariée à Cheratte le 11.6.1938 
avec Joseph Kaluza . Habite avec eux Edmond Ludovic Kaluza , fils naturel de Jadwiga et de Joseph , légitimé 
par mariage le 11.6.1938 .   
Franciska Baczkowski est née à Syczyn (Pol) le 15.9.1919 .  



Stanislawa Baczkowski , née à Syczyn (Pol) le 10.4.1924 , ouvrière d’usine , se marie à Cheratte le 30.6.1945 
avec Marcel Alexis Cypers , né à St Nicolas Liège le 5.11.1923 . Elle devient belge par mariage . Ils partent 
habiter Liège St Gilles rue de Tilleur 7 le 3.7.1945 .  
Pelagia Baczkowski , née à Szamotuly (Pol) le 29.2.1929 , se marie à Cheratte le 23.5.1950 , avec Edouard 
Schillings , né à Oupeye le 18.6.1920 . Ils partent habiter Oupeye rue sur les Thiers le 30.5.1950 .  
Christine Anna Baczkowski est née à Liège le 20.7.1933 .  
Marcin Baczkowski , Jozefa Dzialowski , et leurs filles Stanislawa , Pelagia et Christine Baczkowski , partent à 
Herstal rue Voie de Liège 72 le 5.12.1938 , puis à Wandre rue Sart Blanche 4 , d’où ils reviennent à Cheratte le 
8.7.1941 .   
Franciska Baczkowski part habiter Liège avenue Blonden 31 le 8.4.1938 , puis Wandre rue Sart Blanche 4 le 
4.10.1939 .  
 
Théodore Kremsel vient de Grand Place 12 , le 21.4.1936 . 
 
Joseph Kaluza y vient en février 1936 . Né à Zawady (Pol) le 18.10.1907 , ouvrier mineur polonais , il est fils de 
François et de Maryanna Puchala . Il se marie à Cheratte le 11.6.1938 , avec Jadwiga Baczkowski , née à 
Sycznik (Pol) le 30.9.1916 , fille de Marcin et de Jozefa Dzialowska .  Ils ont un fils Edmond Ludovic Kaluza , 
né à Cheratte le 25.8.1936 , légitimé par mariage .  
Joseph Kaluza , son épouse et son fils viennent de Wandre rue Vaherlisse 15 le 26.2.1936 habiter le n° 10 de la 
rue de Visé .   
 
Habitent aussi au n° 10 de la rue de Visé :  
 
Marko Supe , le 7.3.1934  
Franciszek Mynezyk le 10.7.1934 , venant de l’Hôtel du Curé 
Szezepan Przybylski , le 10.7.1934 , venant de l’Hôtel du Curé 
Jean Smuda , venant de Grand Place 17 le 10.7.1934 , 
Juray Valvocin , venant de Grand Place 8 le 10.7.1934 , 
Jozef Wiczak , le 21.9.1934 , 
Ivan Fedikovec , venant de Pétoumont le 10.10.1934 , 
Joseph Mamyslak le 19.1.1935 , 
Francizek Mlynezyk le 13.4.1935 , 
Mohamed ben Saïd Kacem venant de l’Hôtel du Curé , du 15.1.1935 au 14.4.1935 ,  
Stanislaw Sygula , venant de Pétoumont le 15.5.1935 
 
Matin Todoric , né à Runovic (Youg) , mineur , est aussi logeur au n° 10 . Il vient de Seraing place Monix 134 le 
5.3.1935 . Il part à Herstal rue Bon Air 290 le 24.2.1936 .  
 
Andrÿa Sofronac , né à Podoci (Youg) le 24.9.1892 , mineur , est aussi logeur au n° 10 . Il est marié à Janica 
Strugar . Il vient de Wandre rue Tesny 34 le 7.1.1935 et part à Montegnée rue Joseph Dejardin 84 le 28.12.1935 . 
Il part ensuite à Seraing rue Bruno 35 le 12.1.1936 .  
 
Andrej Wozniak , né à Skrzynki (Pol) le 15.8.1900 , mineur , est aussi logeur au n° 10.  Il est marié à 
Wladyslawa Bednorek née en 1910 . Ils viennent de Liège Fonds des Tawes 387 , le 20.2.1935 et partent le 
18.10.1948 .  
 
Adolfo Targa , né à Schlussenburg (All) le 28.1.1917 , est machiniste et italien . Il vient de Eysden Paul 
Lambertlaan 4 le 27.1.1936 et part à Vivegnis quai du Canal 237 le 24.2.1936 .   
 
Victor Wrona , né à Zawady (Pol) le 12.10.1912 , mineur , célibataire , est logeur dans cette maison . Il est fils de 
Joseph et de Wladyslawa Puchala . Il est arrivé à Retinne le 17.11.1935 . Il vient de Wandre rue Trixhay 63 , le 
31.7.1936 et repart à Jupille Thiers du Bouhay 4 , le 10.2.1937 .  
 
Franciszek Skutechi , né à Kraszewice (Pol) le 16.8.1905 , mineur , fils de Franciszek et de Josefina Powrosnik , 
célibataire , y est aussi logeur . Il vient de la rue de Visé 4 à Wandre , le 15.4.1937 .  
 
Antoni Marczak y vient le 26.4.1938 . 
 
Jean Masarczyk , né à Zaborze (Pol) le 21.1.1902 , mineur , célibataire , est aussi logeur . Il vient de Vivegnis , 
cité Wauters 66 , le 8.3.1938 et part à Feneur , voie des Fosses 56 , le 25.2.1939 .   



 
Alfred Broda , né à Nidzwicozcia (Pol) le 21.10.1909 , ouvrier mineur polonais célibataire , fils de Willem et 
d’Augustine Jezzicz , vient habiter le n° 10 de la rue de Visé , venant de Herstal rue Hoyoux 132 le 3.1.1939 .  
 
Joseph Maciaczyk , né à Skrzynki (Pol) le 18.1.1903 , ouvrier mineur célibataire polonais , fils de Joseph et de 
Joséphine Gnobelina , vient de Herstal rue Louis Demeuse 80 le 3.1.1939 et repart à Herstal rue Hoyoux 132 le 
26.6.1940 .   
 
Venu en même temps , de Herstal rue Hoyoux 132 , son frère Franciczek Maciaczyk , lui aussi ouvrier mineur 
polonais , né à Skrzynki (Pol) le 15.3.1908 , se marie à Cheratte le 14.7.1942  avec Maryanna Rozelslanska .  
Il part habiter rue de la Meuse 3 le 16.11.1940 , puis rue de la Meuse 6 le 1.3.1946 , pour partir à Wandre rue 
Neuville 25 le 10.5.1946 .  
 
Wladyslaw Gotfryd y habite le 1.5.1939 .  
 
Stefan Pawlik , né à Sosnowice (Pol) le 29.7.1900 , ouvrier mineur polonais célibataire , fils de Joseph et de 
Florentina Gomolka , y habite comme logeur , venant de la rue du Curé 11 , le 20.10.1939 . 
 
Viennent habiter au n° 10 de la rue de Visé , comme sinistrés de la rue de Visé 111 , Jan Willen Van Mulken , né 
à Roosteren (Holl) le 8.2.1905 , fils de Jan et de Anna Pustjens , qui a épousé à Cheratte le 6.8.1929 , Victorine 
Elisa Henriette Fançon , née à Cheratte le 23.6.1908 , fille d’Alexis François et de Gertrude Marie Gÿsen .   
Ils ont deux enfants .  Gertrude Jeanne Anna Van Mulken est née à Cheratte le 26.8.1930 .  Alexis Jean Willem 
Van Mulken est né à Cheratte le 16.1.1933 .  
 
 
 
-  Le Registre de la Population de Cheratte 1948 – 1960, nous indique les habitants de la maison qui porte à cette 
époque le n° 10 de la Rue de Visé , puis le n° 10 de la rue M. Steenebruggen .  
 
Marcin Baczkowski , né à Riotzkowko (Pol) le 9.10.1891 , ouvrier mineur polonais , fils d’Albert et de 
Magdalena Budek , se marie à Syczin (Pol) le 21.2.1914 , avec Jozefa Dzialowski , née à Mrowino (Pol) le 
23.5.1890 , fille de Jacob et de Anna Michalska . Marcin Baczkowski décède à Bergisch Gladbach le 17.3.1945 .  
Leur fille Pelagia Baczkowski , née à Szamotuly (Pol) le 29.2.1929 , ouvrière d’usine polonaise , se marie à 
Cheratte le 23.5.1950 , avec Edouard Schillings , né à Oupeye le 18.6.1920 . Ils partent habiter Oupeye rue sur 
les Thiers le 30.5.1950 .  
Leur autre fille Christine Anna Baczkowski est née à Liège le 20.7.1933 .  
Ils habitent le n° 8 de la rue de Visé , et partent habiter Wandre rue d’Elmer le 4.1.1951 . 
 
Andrej Kaluza , né à Zawady (Pol) le 26.10.1910 , ouvrier mineur polonais pensionné , fils de Franciszek et de 
Maryanna Puchala , se marie à Wandre le 28.10.1939 , avec Franciska Baczkowska née à Syczyn (Pol) le 
15.9.1919 , fille de Martin et de Jozefa Dzialowska .  Ils ont une fille , Danielle Marie Joséphine Kaluza , née à 
Wandre le 1.8.1944 .  Ils viennent de Wandre, rue Vaherlisse 15 le 23.7.1945 , habiter le n° 10 de la rue de Visé 
à Cheratte .   
Ils repartent habiter Wandre rue d’Elmer le 4.1.1951. 
 
Joseph Kaluza y vient en février 1936 . Né à Zawady (Pol) le 18.10.1907 , ouvrier mineur polonais puis ouvrier 
tuyauteur , il est fils de François et de Maryanna Puchala . Il se marie à Cheratte le 11.6.1938 , avec Jadwiga 
Baczkowski , née à Sycznik (Pol) le 30.9.1916 , fille de Marcin et de Jozefa Dzialowska .  Ils ont deux fils , 
Edmond Ludovic Kaluza , né à Cheratte le 25.8.1936 , légitimé par mariage , et Jean Edouard Kaluza , né à 
Cheratte le 23.12.1950 .   
Ils partent tous les quatre habiter Wandre rue d’Elmer le 6.3.1951 .  
 
Stefan Pawlik , né à Sosnowice (Pol) le 29.7.1900 , ouvrier mineur polonais célibataire , fils de Joseph et de 
Florentina Gomolka , y habite comme logeur , venant de la rue du Curé 11 , le 20.10.1939 . Il part à Wandre rue 
d’Elmer le 6.3.1951 .  
 
Le 25.5.1951 , la maison porte le n° 10 de la rue M. Steenebruggen .  Elle est habitée par Gustave Joseph 
Lemouche , mécanicien puis garagiste , né à Bressoux le 29.2.1924 , fils de Jean Joseph et de Jeanne Joséphine 
Helmus , qui a épousé à Flémalle Haute le 13.5.1948 , Carmen Marguerite Smets , employée , née à Seraing le 
13.8.1922 .  Ils viennent de Wandre rue de Visé 229 .  



Y cohabite le 28.3.1951, venant de Flémalle Haute chaussée Wilson 151 , Clary Hubertine Salmon , pensionnée , 
née à St Nicolas Liège le 8.1.1891 , fille de Pierre François et de Marie Elisabeth Bailly . Elle a épousé à 
Montegnée le 13.7.1910 , Hubert Léon Joseph Smets , né à Tilleur le 13.4.1899 . Celui-ci décède à Flémalle 
Haute le 26.10.1949 .    
 
François Joseph Lemouche , né à Cheratte le 19.6.1895 , fils de Gustave Joseph et de Marie Elisabeth Joseph 
Dujardin , ouvrier ajusteur pensionné , s’est marié à Wandre le 17.2.1923 avec Jeanne Julienne Malchair . Ils ont 
divorcé à Wandre le 28.4.1937 .  
Il vient habiter le n° 10 rue M. Steenebruggen le 17.4.1953 , venant de Wandre rue de Visé 231 avec sa 
concubine Marguerite Adrienne Joséphine Jowa , née à Herstal le 11.3.1896 , fille de Gilles Lambert et de 
Joséphine Leveaux , ouvrière de charbonnage pensionnée , qui s’était mariée à Marchienne au Pont le 10.1.1920 
avec Augustin Désiré Ducoeur , né à Dampremy le 11.3.1892 , vivant séparés .   
Ils partent rue de Visé 75 le 5.4.1954 , puis rue Sartay 17 le 10.11.1955 , puis rue Strindent 1 .  
 
En 1972 , elle est habitée , sous le n° 10 , par Gustave Lemouche et son épouse Carmen M. Smets , aidante . 
 
En 1977 , elle est habitée par la famille Smets – Salmon . Hubert Smets est décédé . Marguerite Salmon , sa 
veuve , est sans profession . Elle habite avec sa fille Carmen Smets , sans profession , et son beau-fils , Gustave 
Lemouche , garagiste .  
 

 
 
En 1977 , Gustave Joseph Lemouche , garagiste , et son épouse Carmen Marguerite Smets , aidante , y tenaient 
toujours le garage .  
 
Les constructions , complétant le garage Lemouche , portent actuellement les n° 12 – 14 et 16 de la Rue M. 
Steenebruggen . Elles sont cadastrées 772 fa . Une grande cour , avec un petit atelier, les sépare du Bois de la 
Drève . 
 
En 1987 la maison , qui porte alors le n° 16 de la rue Steenebruggen est habité par Gustave Joseph Lemouche et 
Carmen Marguerite Smets . Leur fils Philippe Eric Dirk Lemouche , né le 18.4.1962 , y habite avec ses parents .  
 
En 2008 , la maison n° 16 de la rue Steenebruggen est habitée par Mr H. Qucukbas .  
 
 
-   La maison qui porte actuellement le n° 10 de la rue M. Steenebruggen , est constituée par un espace 
d’exposition de voitures au rez-de-chaussée , surmonté d’un appartement à l’étage .    
 
En 1972 , elle est habitée par Antoine J. Geerts , chef de service , né à Jemeppe/Meuse le 22.6.1913 et son 
épouse Augusta L. Van Loco , née à Tilleur le 18.4.1914 . La maison est alors renseignée comme n° 10 de la rue 
Steenebruggen .  
 



En 1987 , la maison devenue le n° 8 de la rue Steenebruggen est toujours habité par Antoine Joseph Geerts et 
Augusta Louise Van Loco .  
 
Antoine Joseph Geerts , pensionné , et Augusta Louisa Van Loco , sans profession  occupent actuellement la 
maison qui porte le n° 8 de la rue M. Steenebruggen . 
 
 
Aujourd’hui , le garage Lemouche , qui avait aussi construit un atelier en face de la maison , bien visible sur la 
gravure de Pennartz , atelier occupant un terrain situé sur le territoire de la commune de Wandre , a cessé ses 
activités . Les maisons composant le garage sont à vendre .  
L’atelier ,en face , a été vendu et abrite un magasin de produits alimentaires dont un des propriétaires est Fatih 
Ozer , habitant rue P.Andrien , 52 à Cheratte . 
Notons que cet atelier est l’avant dernière maison de Wandre vers Cheratte , côté Meuse .  
 
 
 
 
E.  La MAISON HOUBART - ALARI 
 
 
1901-1910 : n’est pas encore construite  
1911-1920 : n° 10 rue de Visé 
1921-1930 : n° 10 rue de Visé 
1931-1947 : n° 12 rue de Visé  
1948-1960 : n° 12 rue de Visé , puis n° 12 rue M. Steenebruggen 
1977-2010 : n° 18 rue M. Steenebruggen 
 
 
Le plan des Voies et chemins de Cheratte (vers 1835 – 1840) ne porte à cet endroit nulle mention de maison , pas 
plus qu’il ne donne les noms des propriétaires des terrains , qui n’ont d’ailleurs pas de numérotation à cet 
endroit.   
 
Une quatrième maison devrait se trouver sur la photo Vannevel , mais elle serait cachée par la troisième maison. 
Elle a été construite plus tard que la maison précédente et on peut voir son architecture sur les photos actuelles .    
 

 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1901 – 1910 , ne nous indique pas d’habitant pour cette maison qui 
n’est pas encore construite à cette époque .  
 



 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1911 – 1920, nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 10 de la Rue de Visé .  
 
Emile Joseph Ghislain Latour , né à Herstal le 31.3.1887 , forgeron puis machiniste , épouse à Herstal le 
6.7.1907 , Marie Jeanne Jeusette , née à Herstal le 13.12.1887 .  
Ils habitent le n° 10 de la rue de Visé avec leurs deux enfants .  
Léopoldine Alfredine Emilie Latour est née à Herstal le 17.11.1905 , comme son frère Lambert Isidore Emile 
Latour le 26.2.1908 .  
Ils viennent de Herstal rue du Progrès 65 le 2.3.1911 .  
 
Arnold Jules Joseph Varlet , né à Fléron le 7.4.1886 , ouvrier mineur , épouse à Romsée le 10.10.1908 , Marie 
Marguerite Blanvalet , née à Romsée le 10.2.1890 .  Ils habitent le n° 10 de la rue de Visé avec leurs deux 
enfants .  
Marie Jeanne Varlet est née à Magnée le 20.2.1909 .  Sa sœur Jeanne Varlet est née à Cheratte le 14.12.1910 .  
Ils partent tous les quatre habiter Romsée El’Heur 520 le 14.3.1914 .  
 
Henri Pierre Joseph Truillet , né à Magnée le 2.5.1892 , ouvrier mineur , épouse à Vaux sous Chèvremont le 
17.1.1914 , Marie Eleonore Solheide , née à Vaux sous Chèvremont le 27.8.1889 .  
Ils viennent de Vaux sous Chèvremont rue de Fléron 141 le 20.1.1917 , habiter le n° 10 de la rue de Visé . 
Ils partent à Liège rue Moray 7 le 4.7.1917 .  
 
 
-   Le Registre de la Population de Cheratte 1921 – 1930, nous indique les habitants de la maison qui porte à 
cette époque le n° 10 de la Rue de Visé .  
 
Félicien Laurent Jean Sarolea , cavier liquoriste négociant , et son épouse Laure Marie Clémentine Grégoire  
habitent le n° 10 de la rue de Visé , avec leur fille Laure Marie Catherine Emma Alphonsine Sarolea .  
Ils partent habiter Liège rue des Wallons 78 le 18.9.1928 .  
 
Marie Elisabeth Joseph Dohogne , mère de Laure Marie Grégoire , née à Cheratte le 2.3.1845 , fille de Henri 
Joseph et de Laurence Sarolea , veuve de Prosper Grégoire , habite le n° 10 rue de Visé avec ses deux fils . Elle 
décède à Cheratte le 17.1.1923 .  
Son fils Camille Toussaint Joseph Grégoire , né à Cheratte le 7.9.1876 , ouvrier armurier , part habiter Liège rue 
Hors Château 3 le 11.3.1936 .  
Son autre fils Ferdinand Emmanuel Joseph Grégoire , né à Cheratte le 24.2.1873 , ouvrier armurier , veuf de 
Marie Gertrude Désirée Delmotte , née à Argenteau le 18.8.1880 et décédée à Liège le 26.2.1919 , part habiter 
Liège rue des Clarisses 9 le 12.10.1929 .  
 
Jean Joseph Ernotte , né à Wandre le 15.8.1891 , ouvrier armurier , épouse à Cheratte le 17.5.1919 Ida Demolin 
née à Wandre le 17.6.1894 .  
Ils viennent habiter le n° 10 rue de Visé , venant de Wandre rue d’Elmer 90 le 4.12.1924 . Ils retournent à 
Wandre même adresse le 6 .4.1925 .  
 
Ida Massard , née à Wandre le 21.11.1872 d’un père allemand , fille officielle de Pierre et de Anne Marie Bika , 
veuve de Urbain Kesseler , né à Liège le 10.11.1870 , marié à Liège le 10.12.1898 avec Charlotte Augustine 
Mercy , divorcé et décédé le 25.6.1911 , devenue belge par option à Liège le 2.7.1929 , vient de Liège rue St 
Paul 10 le 19.7.1929  habiter le n° 10 de la rue de Visé . Elle repart à Liège Quai de Londoz 65 le 15.9.1929 .  
 
Théodore Houbart vient habiter le n° 10 rue de Visé , venant de Cheratte haut rue aux Communes 16 .   
 
 
-  Le Registre de la Population de Cheratte 1931 – 1947, nous indique les habitants de la maison qui porte à cette 
époque le n°12 de la Rue de Visé .   
 
Théodore Houbart , né à Cheratte le 16.1.1874 , ouvrier armurier , fils de Grégoire et de Marie Francise , est 
marié à Wandre le 8.8.1896 , avec Marie Jeanne Massart, née à Wandre le 6.12.1874 , fille de Pierre et de Anne 
Marie Bika .  
Ils ont un fils , Marcel Vincent Houbart , né à Cheratte le 13.1.1907 , coiffeur négociant , qui s’est marié à 
Herstal le 14.7.1931 , avec Bertha Joséphine Vieilvoye , née à Herstal le 2.2.1910 , fille de Jean Joseph Nicolas 



et de Jeanne Nottet . Elle vient de Herstal , rue Braconnier 71 , le 31.10.1931 .  Ils partent habiter Wandre , rue 
D’Elmer , le 22.5.1937 , avec leur fils Théo Jean Marcel Houbart , né à Cheratte le 6.12.1931 , après avoir habité 
rue de Visé 200 à Cheratte , depuis le 15.7.1936 .  

 
Antoni Zadka , né à Kraszewice (Pol) le 26.5.1909 , ouvrier mineur polonais , fils de Wojcek et de Victorine 
Sobezak , se marie à Cheratte le 14.8.1937 avec Stanislawa Kowalczyk , née à Kraszewice (Pol) le 6.10.1913 , 
fille de Jozef et de Anna Pacyna .  Stanislawa Kowalczyk décède à Cheratte le 16.7.1942 .  
Ils viennent habiter le n° 12 de la rue de Visé , venant de Soumagne rue C. Demblon 123 le 17.9.1931 .  
Leur fille Stanislawa Zadka est née à Cheratte le 21.5.1938 . 
Leur fils Tadeusz Joseph Antoine Stanislaw Zadka est né à Cheratte le 18.5.1942 .  
La père et ses deux enfants retournent en Pologne le 6.7.1946 .  
 
 
-  Le Registre de la Population de Cheratte 1948 – 1960, nous indique les habitants de la maison qui porte à cette 
époque le n° 12 de la Rue de Visé , puis le n° 12 de la rue M. Steenebruggen .  
 
 
Théodore Houbart , ouvrier armurier pensionné , habite la maison avec son épouse Marie Jeanne Massart .  
Il décède à Cheratte le 6.1.1960 . Marie Jeanne Massart part habiter Visé rue du Pont 18 le 21.3.1961. 
 
Leur fils Marcel Vincent Houbart est patron coiffeur puis dresseur de lac à lumière . Il est divorcé le 17.11.1950 
de Bertha Joséphine Vieilvoye  . Il se remarie à Paddington (GB) le 19.9.1951 avec Maria Alari , née à Killongo 
(It) le 8.7.1913 , ouvrière d’usine , fille de Pietro et de Maria Grafforeli . 
Marcel Houbart vient de Herstal rue Delsupexhe 31 le 18.11.1950 , habiter le n° 12 de la rue de Visé .  Maria 
Alari vient de Wandre rue Dossay 13 le 16.10.1951 . 
Ils partent tous deux habiter Wandre Bois la Dame 43 le 10.10.1956 .  
 
Jacques Lottin habite le n° 12 de la rue M. Steenebruggen le 12.9.1960 , venant de Vieille Voie 13 ou 11 .  
 
En 1977 , Raymonde Juliette Schurgers , née le 30.9.1945 , ouvrière d’usine , et José Antoine Tasset , ouvrier 
monteur , né le 19.8.1945 , occupaient le n°12 de la rue Steenebruggen .  
 
La maison porte ensuite le n° 18 de la rue Steenebruggen et abrite Raymonde Juliette Sophie Schurgers et son 
fils Yves Roger Nicolas Tasset , né le 6.6.1976 .  
 
Elle porte actuellement le n° 18 de la Rue M. Steenebruggen . Elle est cadastrée 772 ja . Un petit jardin , à 
gauche , se termine par une petite construction récente.  En 2008 , la maison n° 18 est toujours habitée par F. 
Schurgers .  
 
 



 
F. Le BOIS DE LA DREVE 
 
 
 
Sur la carte des Voies et Chemins , le tracé du Bois de la Drève existe bien , mais n’a reçu aucun numéro 
permettant de lui attribuer un propriétaire . Le contour de cette parcelle montre cependant qu’elle comprenait , à 
cette époque , les terrains cadastré 772 c,d,e au plan Popp . Seuls les terrains 773 et 774 sont distincts . Cela 
montre bien que vers 1835 , le bois de la Drève devait porter un numéro unique , le 772 . Par contre , les 
parcelles 775 , 776c et 777a du plan Popp sont déjà présentes au plan des Voies et Chemins , où le 777a est 
d’ailleurs fractionné en deux parties .  
 
 
Le plan Popp montre qu’à la gauche de la maison Houbart , vers le nord , se trouve un terrain cadastré 772 c , 
limitant ces parcelles avant le Bois de la Drève . Cette terre est la propriété de Evrard Dupont , professeur à 
Liège et a une contenance de 6,30 ares . 
 
 
La photo « Cheratte – la grande allée » montre une allée de terre , sans trottoir ,  la Drève ou Grande Allée , 
comptant une vingtaine d’arbres de chaque côté. La vue est prise de Cheratte vers Wandre . Le dernier arbre , à 
gauche en venant de Wandre vers Cheratte , est suivi d’un piquet portant une pancarte .  
 
Le Bois de la Drève est cadastré aujourd’hui 772 y .  
 

 



La route , en terre battue , sera garnie de pavés vers 1905 . Derrière les arbres , à droite de la route , s’élèvent les 
bois et les taillis . En face , les arbres cachent en partie les prés et les cultures des « Clusins » , appartenant vers 
1870 à Sarolea (752 b) , puis la terre des Renson (771 b) où seront construites plus tard les premières maisons, 
côté Meuse , de Cheratte .  
 

 
 
Plus tard , après 1906 , les arbres de la Grande Allée seront coupés , ainsi que ceux du Bois de la Drève , ne 
laissant plus place qu’aux taillis dans sa partie voisine de la route. Celle-ci sera dotée de gros pavés avec , côté 
Meuse , un trottoir surélevé avec bordure . Côté colline , le trottoir sera au raz de la route avec une rigole large 
en pierres pavées. 
 
L’extrémité nord du Bois de la Drève appartient à Lambert Colleye , platineur à Cheratte , qui y possède deux 
terrains . La parcelle 779 est un bois de 13 ares . La parcelle 780a , qui sépare la précédente de la route de Visé à 
Liège , est un verger de 17,30 ares .  
 
Aujourd’hui , deux terrains à l’extrémité du bois de la Drève , juste avant le pont de l’autoroute , sont cadastrés 
780 g et 780 h .  
 
 
 


